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Les différents «livres» sont des compilations d’extraits des « lettres
ummites »  concernant  différents  sujets  qui  parfois  se  recoupent.
Nous ne pouvons que suggérer au lecteur de lire l’ensemble des
lettres,  des  tweets  et  même  des  documents  annexes,  tels  les
«analyses», et de se faire ainsi sa propre compréhension plus large
que ne le permettent ces extraits. 

Les  documents  Oummains  (Ummites)  sont  aussi  simplifiés:  une
grande partie des mots de leur langue qui rendent la lecture ardue
ont  été,  à  chaque  fois  que  possible,  remplacés  par  leurs
traductions  françaises  si  cette  traduction  n’en dénaturait  pas le
sens. 

C’est sur le site http://ummo-sciences.org/fr/som-ordo.htm que le
lecteur intéressé pourra lire chacune des lettres dans leur version
complète.



Résumons quelques termes…

AÏOODI et tous les termes proches AIODI, AAIODI, AIOODI, AIIODI, 
AIIOODI, AIOODI, AIIODII, AIIOODII, : le verbe ou le nom Être, Exister, 
Existence, 

Lettre NR 20 : L'imprécision de vos expressions linguistiques m'oblige ici à
expliciter qu'une forme irréelle, traduite par « N'EXISTE PAS », reste en 
absolu une forme d'existence dans l'AÏOODI qui regroupe chaque forme 
d'existence susceptible d'être envisagée par une forme de pensée 
quelconque du WAAM-WAAM. Notre capacité cognitive limitée ne saurait 
définir une forme absolue de non existence. 

Tweet O6-60 : WOA (Dieu) engendre WAAM-WAAM (le Pluricosmos) en 
une seule fois, dans toutes ses potentialités (quasi infinies). Les 
EESSEEOEMMII (êtres pensants) de WAAM-WAAM concrétisent une 
partie des potentialités. Chaque humanité pensante en tant que partie unique
des EESSEEOEMMII modifie AIIODII (l'ensemble des réalités 
potentielles) en interprétant une des possibles réalités. Chaque humanité 
pensante réalise son AIIODI (réalité) en modulant AIIOODII (la trame des
potentialités réalisables). Elle modifie AIIODII et  informe WOA

Le BAYIODUU se trouve intégré à l'ADN des êtres vivants, C'est un 
double réseau d'IBOZOO UU qui agit dans notre réalité physique en 
résonance avec le BUAWE BIAEI (principe similaire dans l’OEMBUAW). 
Toutes les possibilités de phylum préexistent; c'est comme définir toutes les 
possibilités de combinaisons d'une partie d'échecs.

BUAWA (ou B.) : Âme(s). Contenues dans « le WAAM BUAWA »
BUAWE BIAEII (ou B.B.) : Âme(s) collective(s) planétaire(s) . Contenus 
dans le « WAAM B. B. »

IBOZOO UU ou I.U. : Nous garderons ce terme dans tous les cas car il est 
intraduisible et ne correspondant –jusqu’ici - à aucune explication 
scientifique terrestre. On peut essayer de dire qu’il s’agit des composants de
la trame de l’espace formant un faisceau de 10 axes constituant une pré-
géométrie des univers que notre encéphale interprète en tant que 
dimensions, en admettant que cette définition est forcément limitative ou 
même erronée. Voir aussi les propositions de Manuel Rotaeche sur Ummo-
Sciences.

LEIYOO WAAM : effet frontière entre deux univers

OEMBUAW: Troisième constituant de l’Homme. Relie l’encéphale à 
l’Âme (BUAWA). 

UMMOWOA : Équivalent du Christ sur Ummo 

UWAAM : Univers jumeau (OUWAAM en prononciation française)

WAAM : Univers (dont le notre) 

WAAM-WAAM : Pluricosmos. Ensemble des Univers et des Univers 
jumeaux dont le notre fait partie 

WOA : Le Générateur, le Créateur, «Dieu», 

http://www.ummo-sciences.org/activ/analyses/ana16.htm
http://www.ummo-sciences.org/activ/analyses/ana16.htm


Ne  pas  oublier  que  « U »  en  espagnol  se  prononce  « OU »  en
français et « OO » en anglais. Vous verrez donc parfois des mots
identiques écrits avec l’un ou l’autre suivant que le texte d’origine
est en français, espagnol ou anglais. Nous avons le plus souvent
gardé l’orthographe espagnole.

Une autre difficulté est apparue à la suite des précisions données 
dans le tweet 84 d’OYAGAA AYOO YISSA :

OAY-84

1) Lorsque l'OEMII meurt, toute l'information entropique et
néguentropique  de  BOUAWAA  entre  dans  BOUAEII
BIAEII et est entièrement traitée.

2) Toute l'information néguentropique et toute l'information
utile qui n'est pas opposée à OUAA, information qui peut
être  ni  entropique  ni  néguentropique,  peut  entrer  dans
BOUAWA BIAEII.  La  plupart  des  souvenirs  de  la  vie
passée et les réactions vraiment émotionnelles associées, de
la douleur intense à la joie intense, peuvent passer à travers
le processus de reconformation.

Il existe donc une sensible différence (entre le BOUAWA BIAEII et
le  BOUAEII  BIAEII)  qui  n’apparaît  pas  dans  les  lettres,  les
dactylographes n’ayant probablement pas fait la différence entre
ces  deux  entités  ou  les  oummains  n’ont  pas  voulu  à  l’époque,
compliquer les choses. Nous n’essayerons pas de la faire dans les
transcriptions  et  nous  simplifierons  en  utilisant  les  initiales
« B.B. ». L’orthographe des tweets a, elle, été conservée.



 
D 31

Vous savez que le processus évolutif de l'humanité garde un étroit
parallélisme avec le processus de croissance d'un enfant jusqu'à la
période adulte. Une telle analogie n'est pas seulement accidentelle.
A tel  point  que  beaucoup  de  lois  biogénétiques  qui  dirigent  le
comportement de l'individu, conforment aussi le comportement des
groupes sociaux.

Dans les premiers stades de l'humanité ces hommes, à qui quelques
années  auparavant  WOA (Dieu ou générateur)  donna l'influence
d'un  être  adimentionnel  comme  l'est  le  BUAWA (âme),  cessent
d'être de simples animaux anthropoïdes. Mais ils ne disposaient pas
encore  d'une structure  neurocorticale  aussi  développée  que  celle
que vous avez aujourd'hui.

Ces individus,  comme l'enfant  de peu de mois,  commençaient  à
distinguer  entre  la  reconnaissance  de  l'ÊTRE  lui-même  et  la
conscience du milieu ambiant qui les entourent. 

Devant cette scission cognitive apparaissent automatiquement deux
réactions : 
- Terreur et anxiété devant l'inconnu. 
- Curiosité et avidité interprétative.

Ces  deux  réponses  ne  sont  pas  simultanées,  mais  elles  se
développent  peu à  peu successivement  en vertu  de lois  psycho-
physiologiques dont nous connaissons les racines somatiques sur
Ummo depuis très longtemps.

La première réaction qui poussait les premiers habitants humains à
fuir le feu provoqué par une décharge électrostatique ou à adorer le
soleil et les volcans était purement affective. Elle s'établissait sur le
plan  émotionnel.  L'origine  physiologique  de  cette  sensation
d'angoisse est provoquée simplement par la décompensation ou le
déséquilibre  au moment ou s'élaborent  les premières  perceptions
dans les cerveaux, sans que n'existent dans les zones corticales de
la  mémoire  de  véritables  réseaux  d'images  à  leurs  confronter.
N'oubliez pas que lorsque nous percevons par exemple un ARBRE
par  notre  sens  visuel,  automatiquement  accède  au  champ  de  la
conscience  l'image  conservée  en  mémoire  d'un  autre  arbre,
synthèse  des  perceptions  accumulées  antérieurement.  La
comparaison de l’image réelle et l’image évoquée, constitue la base
du raisonnement. Mais quand il n'existe pas dans une mémoire ce
réseau  complexe  d'image  de  concepts  archivés  qui  constitue  le
"substrat" de la connaissance, alors se produit toute une série de
bouleversements  neuronaux  qui  débouchera  sur  la  sensation
d'angoisse ou de terreur.

Le  premier  pas  pour  comprendre  ces  forces  inconnues,  ces
phénomènes inexplicables,  pour ces cerveaux primitifs,  et éluder
ainsi  la  terreur  qu'ils  provoquaient,  fut  de les  associer  et  de les



confronter dans le champ de la conscience avec la pauvre gamme
d'images  emmagasiné  dans  leurs  mémoires  (animaux,  hommes,
objet  connu).  Et  c'est  ainsi  qu'ils  personnifièrent  la  lune,  les
constellations  et  qu'ils  identifièrent  des  phénomènes
atmosphériques ou géologiques avec leur propre moi. Ceci était la
conséquence d'un mécanisme de défense devant les perceptions qui
provoquaient de telles réactions de terreur.

Mais lentement au cours des siècles s'accumule peu à peu dans la
mémoire  connaissances  après  connaissances,  ce  qui  constitue  le
patrimoine culturel de la société, et en même temps les habitudes
ou  réflexes  conditionnés  qui  dans  le  fond  sont  des  mécanismes
neuronaux  qui  caractérisent  ces  connaissances-là,  passant  par  la
voie  génétique  de  parent  à  enfant  en  constituant  ce  que  vous
appelez les instincts.

Vous pouvez observer vous-même que quant un enfant naît de nos
jours sa constitution corticale est totalement différente de celle des
premières  populations  de  la  Terre.  Dans  les  couches  les  plus
profondes  de  sa  mémoire  (subconscient)  existent  déjà  quelques
connaissances,  qui  pour  avoir  été  communes  aux  centaines  de
générations  passées,  sont  restées  fixées  génétiquement  dans  les
chromosomes  sexuels  des  parents,  et  se  transmettent  comme  le
reste de l'hérédité. Lui ont aussi été légués, comme vous le savez,
les réflexes conditionnés qui constituent à leur tour des réponses à
tout  autant  d'autres  connaissances  (par  exemple  face  à  la
reconnaissance  ou  perception  du  sein  maternel,  le  réflexe
conditionné de la succion).

Les  hommes  de nos  générations  ne sont  donc pas  comme leurs
ancêtres  avec  une  mémoire  (consciente  ou  inconsciente)  nue  ou
vierge d'images à opposer ou confronter aux premières perceptions
reçues. L'angoisse face à la méconnaissance s'atténue peu à peu et
va  aussi  être  substituée  progressivement  par  la  curiosité,  la
recherche de la vérité.

Mais  ce  processus  que  vous  vivez  actuellement  en  période
ascendante et nous en période descendante est fonction à son tour
de multiples facteurs. Elle ne dépend pas seulement de la structure
neuroencéphalique, même si évidemment pour un cortex cérébral
ordonné  d'une  manière  déficiente,  bouleversée  par  des  agents
pathogènes, vicié par des pratiques antibiologiques ou changé par
des  mutations  génétiques,  il  n'y  a  pas  de  doute  qu'une  telle
évolution sera pénible et aberrante.

D 41-15

L'HOMME SUBMERGÉ-DANS-LE-COSMOS (OEMII). 

Nous  savons  que  pour  notre  univers  sont  en  vigueur  des  lois
biogénétiques fondamentales qui régulent la structure et l'évolution
de toute la BAAYIODOOUII (FAUNE - FLORE) de ce cosmos ou
de notre cosmos jumeau UWAMM. 



Il peut exister de multiples formes d'un être vivant. D'ailleurs dans
nos laboratoires, en faisant agir sur les acides nucléiques d'un ovule
non  fécondé  un  faisceau  quantifié  OUSEIOSAA (décharge  de
neutrons contrôlée par un champs de gravité artificielle:  puisque
ces corpuscules ne réagissent pas dans un champ électrostatique,
les neutrons peuvent s'orienter  un à un vers une cible  mouvante
infiniment petite),  nous avons obtenu des milliers  d'êtres vivants
différents au moyen de ces mutations sévèrement contrôlés. 

De  plus  le  nombre  d'êtres  vivants  n'est  pas  infini  puisque  le
MIIBAYEAAO  (appelé  par  vous  improprement  CODE
GÉNÉTIQUE)  ne  peut  être  pluriforme  ni  dépasser  ses  propres
limitations. 

C'est-à-dire que si vous imaginez un vénusien comme un monstre
verdâtre,  pourvu  de  grands  yeux  et  de  longues  et  visqueuses
tentacules,  vous  commettriez  deux  erreurs  ingénues  :  
Juger puérilement que la planète Vénus est peuplée par des êtres
pluricellulaires, et croire que l'univers est peuplé par toutes sortes
d'engendrés bizarres. 

Nous analysons alors l'homme comme un ÊTRE ISOLÉ quoique
une telle entité est utopique puisque l'homme est lié intimement à
tout ce qui l'entoure. 

Nous  considérons  que  l'humain  est  formé  de  quatre  facteurs
intégrés  dont  l'association  est  nécessaire  pour  que  l'homme  soit
vivant. 

BUAWE  BIAEII  (B.B.):  (Nous  pourrions  le  traduire  par  âme
collective bien qu'une telle définition souffre de graves lacunes.) 

BUAWA  (âme):  (Dont  le  concept  coïncide  d'une  manière
surprenante  avec  celle  de  l'actuelle  théologie  de  la  religion
catholico-romaine de la planète Terre). 

OEMBUAW: (Facteur de connexion entre l'âme et l'OEMII, qui n'a
pas été découvert par vous, et qui peut être localisé sous la masse
encéphalique). 

OEMII: Le corps humain considéré dans ses dix dimensions (Trois
qui définissent son volume, six qui expriment sa MASSE, et une
que nos organes propriocepteurs évaluent comme le TEMPS)..

GÉNÉRATION DU B.B. PAR WOA 

(Note  du  traducteur: L'orthographe  commune,  en  Espagnol  de
"conscience" s'écrit  "conciencia" (sans  "s").  Dans  cette  lettre,  le
rédacteur  semble  avoir  différencié  en  écrivant  conciencia  ou
consciencia suivant très probablement les indications ummites. J'ai
donc signalé l'écriture de l'original entre parenthèse.



CONCIENCIA et CONSCIENCIA sont très proche en espagnol, et
en général ces deux mots font référence à la capacité de réflexion,
c'est  à dire à la  capacité  humaine de se "reconnaître" soi  même,
ainsi que de focaliser les flux de pensées, ayant pour objet elles-
mêmes (les pensées ont pour objet autres pensées sensées comme
en provenance, non d'autre personne, mais de la propre fonction
interne  de  générer  des  pensées).  Cette  "valeur" est  commune  à
CONCIENCIA et à CONSCIENCIA, mais CONCIENCIA a en plus
en espagnol une valeur propre, c'est la capacité de distinguer ce
qui est Bien ou Mal (d'un point de vue moral). On dit par exemple
«  mi  conciencia  me  impide  aceptar  ese  ofrecimiento  »  (ma
‘conscience’ m’empêche  d’accepter  cette  offre)  en  parlant  par
exemple d’une subornation. En espagnol CONCIENCIA, ayant ce
significat de connaissance sur ce qui est Bien ou Mal, est utilisé
principalement dans un contexte religieux ou éthique.. 

Pour  résumer  on  peut  dire  que  CONCIENCIA  "connaît" si  les
actions  décidés  sont  moralement  acceptables  ou  pas;  c'est
l'attribut  de  l'âme  BUUAWAA .  Par  contre  CONSCIENCIA est
l'attribut de l’OEMMI 

D'une  manière  générale  certains  passages  de  cette  lettre
présentent d'importantes difficultés de traduction.  Nous espérons
avoir pu retransmettre le sens exact)

WOA (GÉNÉRATEUR, ou DIEU comme vous même l'appelez)
entre  le  nombre  infini  de  ses  idées  "innées",  c'est  à  dire  qui
coexistent avec son essence, imagine l'idée d'une ENTITÉ (NdT: Il
s'agit du B.B.) sans dimension (VOLUME, TEMPS, etc.) mais qui
ne  puisse  pas  à  son  tour  générer  d'autres  ÊTRES.  
Logiquement, s'il pouvait générer des êtres, cet esprit (B.B.) aurait
besoin de posséder la liberté. 

Observez  que  s'il  n'a  pas  cette  prérogative  -  La  LIBERTÉ -  le
premier  postulat  que  l'on  pourrait  lui  (B.B.)  attribuer serait:
IL  NE  POURRAIT  GÉNÉRER  D'AUTRES  ÊTRES,
SEULEMENT DES IDÉES.

Ceci semble incompatible car, s'il n'est pas libre, il faudrait alors
attribuer  les  idées  à  WOA.  De  plus,  il  est  évident  qu'une  telle
ENTITÉ (B.B.)  ne pourra générer d'autres êtres, car dans ce cas il
s'agirait d'un double de WOA (WOA ne peut générer un tel être qui
soit son double).

Cet ESPRIT, c'est le B.B. ou ÂME COLLECTIVE des HUMAINS.

Nous avons dit que toute IDÉE COMPATIBLE de WOA se doit
d'être GÉNÉRÉE. Donc: simultanément à la création du WAAM
est créé cet ESPRIT.

Une sérieuse objection pourrait être apportée à la nature de B.B. .
Si  cet  esprit  génére  des  idées  uniques,  produit  d'une  conscience
unique, n'est t'il pas malgré tout semblable à WOA ? De plus: de



telles  idées  ne  finiraient-elles  pas  par  se  matérialiser,  par  se
secréter..?

Cette objection est injustifiée parce que précisément B.B. possède
une  énorme  multiplicité  de  consciences,  chacune  à  son  tour
susceptible d'engendrer des idées polyformes et contradictoires.

Nous nommons ces consciences: BUUAWAA (les terrestres les
appellent ÂMES).

Sur le fond, vos théories animistes sont en accord avec le concept
des  BUAWA  sur  UMMO,  tout  particulièrement  les  modernes
spécialistes  scientifico-théologistes  de l'église catholique romaine
et presque tous les penseurs des églises évangélistes chrétiennes.
Les  âmes  possèdent  une  entité  propre,  elles  sont
ADIMENSIONNELLES  et  jouissent  de  la  liberté  de  créer  des
IDÉES POLIFORMES ET CONTRADICTOIRES (si ce n'était pas
le cas elles auraient  la même essence que WOA) et cette même
liberté s'étend jusqu'à pouvoir contrôler le OEMII (corps humain)
et à travers lui, les ÊTRES DU WAAM.

L'unique différence consiste dans le fait que nous considérons que
de tels BUAWA sont composés et interrelationnés au sein de cet
esprit collectif B.B... (Vous pourriez imaginer comme comparaison
terrestre un pot de cerises au sirop : l'exemple est grossier car de
tels  fruits  ont  un  volume,  mais  les  griottes  représenteraient  les
BUAWA, la  peau  du  fruit  :  l'OEMII  et  le  sirop  :  le  B.B.  .  La
déchirure symbolique de cette peau en un seul point représentera la
transmission télépathique. 

Comme vous n'acceptez pas l'existence du B.B., les scientifiques
terrestres  (psychologues)  ne  peuvent  expliquer  des  phénomènes
d'hypnose  et  de  suggestion,  certains  états  de  catalepsies,  les
communications  télépathiques,  les  phénomènes  incorrectement
appelés  médiumniques  et  de  nombreuses  autres  manifestations
appelées par les terrestres manifestations parapsychologiques. 

Une question parait se poser: Combien de BUAWA ou consciences
(consciencia) autonomes possède le B.B. ? La réponse est simple :
autant qu'il y a d'hommes sur notre Planète. Vous pouvez observer
qu'il  serait  puéril  de demander  si  les âmes  existaient  AVANT la
naissance  du  corps  car  l'adverbe  AVANT  implique  la
TEMPORALITÉ  et  le  temps  n'existe  pas  pour  la  BUAWA
ADIMENSIONNELLE.

LES ATTRIBUTS DE LA BUAWA (ÂME)

Vous les terrestres, vous ne semblez pas avoir des idées très claires
concernant l'essence de la BUAWA. Ceci a provoqué tout au long
de l'histoire  une série de controverses  naïves et  spéculatives  qui
n'ont toujours pas tendance à disparaître. Comment ne voulez-vous
pas  que  les  théologiens  catholiques,  que  le  Matérialisme
Dialectique de la Philosophie Marxiste aient fini par commettre la



pardonnable aberration de ne pas accepter l'existence de l'âme en
tant  qu'entité  adimensionnelle,  si  cette  même  philosophie
scolastique abusa dans le passé en attribuant à l'esprit une série de
facteurs  qui  sont  en  réalité  purement  somatiques?  Si  au lieu  de
vous  perdre  dans  d'interminables  spéculations,  vous  aviez
consolidé  d'avantage  les  véritables  méthodes  scientifiques,  les
contradictions apparentes entre les concepts de DIEU (WOA) ou
l'ESPRIT et ce qui est appelé par vous "LA SCIENCE" n'auraient
pas surgi sur Terre . Parmi vos scientifiques seuls trois hommes ont
attiré notre attention car ils s'approchent de notre niveau culturel en
certains  points  :  le  mathématicien-physicien  Albert  Einstein,
l'anthropologue-cosmologue catholique Theilhard de Chardin et le
physicien-cosmologue Sir A.S. Eddington. Si nous les citons c'est
parce qu'ils sont les seuls à avoir apporté quelques éléments que ne
connaissaient pas les scientifiques de UMMo.

Notre  BUAWA  a  une  conscience  (conciencia)  ,  mais  nous
n'identifions  pas  cette  CONSCIENCE  (conciencia)  avec  la
CONSCIENCE (consciencia) de l'OEMII. Nous vous expliquerons
cette  différence quand nous expliquerons ce qui se produit  dans
notre  corps  quand  nous  regardons  par  exemple  l'image  d'un
triangle.  Nous  illustrerons  ce  processus  au  moyen  d'images
grossières  tracées  à  l'aide  de  crayons  terrestres  de  différentes
couleurs. 

S41-Q

Sur une plaque B où l'on a dessiné un triangle blanc sur fond noir,
tombe un faisceau (rouge) de IBOAAIA OU (fragments quantifiés
d'énergie  avec  une  caractéristique  ondulatoire-corpusculaire)  que
vous  appelez  vulgairement  LUMIÈRE.  Les  zones  noires  de  la
gravure sont ainsi car les atomes absorbent cette énergie et il  se
produit  des  altérations  dans  ses  orbites  corticales.  Par  contre,  le
triangle blanc reflète cette énergie (lumineuse) car ses atomes de
différente  structure  orbitale  n'admettent  pas  par  résonance  les
fréquences des IBOAAIA OU (qui sont comprises entre 4'15.10 14

et 7,6.10  14  cycles par seconde environ). Ceci veut dire que seule
une  fraction  de  l'énergie  qui  arriva  à  l'image  est  reflétée  en  un
faisceau qui peut agir sur la rétine. 

Nos  yeux  captent  donc  l'image  lumineuse  reflétée  à  l'aide  de
cellules  BOIYUIYOE  EBEE  (CÔNES),  chacune  de  celles-ci
absorbe à peine quelques IBOAAIA OU . C'est là que se produit la



première  transformation  de  l'énergie.  Ce  que  vous  appelez
LUMIERE provoque dans ces petits organes nerveux un influx de
caractéristiques  électriques  qui  se  propage  tout  au  long  des

neurones du nerf optique. (S41-34) .

Nous pouvons observer que l'image s'est décomposée en millions
d'impulsions  élémentaires.  Le  triangle  n'existe  plus,  il  y  a  une
séquence  d'IMPULSIONS  CODÉES  qui  se  transmettent  en  un
certain  ordre,  comme  si  les  pierres  d'un  grand  temple  terrestre
étaient  démontées  et  enregistrées  pour  les  reconstruire  après  un
long voyage. 

Le nerf optique (en violet) transmet ces impulsions après qu'il y ait
eu une première WOO EDUU (SYNAPSE) dans la YAAESIOO

BUEA  (41-35) (corps  genouillé  latéral  du  Thalamus)  au
UNIIEAYAAEBU (cortex occipital).

Les  scientifiques  terrestres  semblent  ignorer  ce qui  se  produit  à
partir  de  l'instant  où  de  telles  impulsions  nerveuses  activent  la
UNIIEAYAAEBU. 

Nous  allons  donc  faire  un  résumé  du  document  remis  à  deux
spécialistes japonais .

Les neurones de cette dernière voie afférente synapsent à leur tour
chacune  avec  deux  fibres  nerveuses  :  YAAIODEE  (en  vert)  et
YAAIOSUU  BIIO  (en  bleu).Autrement  dit  :  chaque  impulsion
nerveuse qui représente un point du triangle est  transmise à son
tour par deux voies, comme si l'une de vos téléphonistes envoyait
un même message à deux correspondants.

S41-R

Les impulsions de la voie YAAYODEE (vert) opèrent sur l'organe
de  la  mémoire  dont  le  fonctionnement  vous  semble  encore

inconnu. L'image symbolise le BIEYAEYUEO DOO (S41-36) 
(dessin de couleur  ocre)  ,  il  s'agit  d'une spirale  d'une chaîne  de
polypeptides dans laquelle le principal rôle est tenu par les atomes
d'Azote,  associés.  Chaque  atome  N  est  capable  d'altérer  l'état
quantique orbital en emmagasinant deux impulsions ou BITS. En



un mot : les millions d'impulsions que constituent les images que
captent nos yeux sont emmagasinées, codifiées au préalable avec
un  ordre  séquentiel,  dans  cette  spirale  de  BIEYAEYUEO DOO
comme s'il  s'agissait  d'une bande magnétophonique où pour être
précis dans ce cas : la bande d'un magnétoscope (appareil inventé
par vous pour enregistrer les programmes de Télévision).

Il  y  a de plus  un facteur  très important  au sein de cette  chaîne
hélicoïde :  une seconde chaîne d'atomes  libres de gaz HELIUM

(S41-37) agit comme transducteurs et récepteurs en connectant
directement la MÉMOIRE avec le OEMBUAW (troisième Facteur
de l'homme ) et représenté dans l'image par la couleur jaune (S41-

38 ) 

Nous avons représenté sur l'image le champ de la ESEE OA (S41-

39) CONSCIENCE  (consciencia)  à  l'aide  d'un  cercle  (bleu
clair)  ;  une  seconde  voie  :  le  YAAIOSU BIIO (bleu)  porte  les

impulsions  à  un  second  noyau  de  OEMBUAW  (S41-40) 
(jaune)  qui  le  transmet  à  son  tour  à  l'ÂME  (champ  de  la
CONSCIENCE [consciencia]) (bleu clair).

Quelle  forme  ont  ces  impulsions  qui  codent  l'image  du triangle
primitif.  Tout  comme  les  pierres  ordonnées  numériquement  ne
ressemblent en rien à la construction initiale, cette série de BITS ne
semble pas être le reflet fidèle du triangle.

Une  fonction  périodique  en  forme  d'onde  carrée  :  voilà  ce  que
capte notre BUAWA (âme) dans son ESEE OA (CONSCIENCE
[consciencia ] ). (image D)

(S41-S).

Imaginez  un architecte  dont  la  capacité  éïdéique  soit  telle  qu'en
recevant d'une manière ordonnée ces pierres numérotées, il imagine
instantanément  le  temple  en  question...  Ceci  notre  BUAWA
l'obtient :  en captant ce train d'ondes carrées il  se forge dans sa
conscience  (consciencia) (cercle  bleu  de  l'image  B)  l'idée  d'une
triangle blanc sur fond noir. Mais comment sait-elle qu'il s'agit d'un
triangle  ?  L'image  B symbolise  de  nouveau l'explication  ;  vous
pouvez  observer  qu'au  champ  de  la  conscience  arrivent  deux
messages.  L'un d'eux que nous venons de vous décrire  provient
directement de l'OEIL (voies nerveuses exprimées par les couleurs
violet  et  bleu);  l'autre  issu  de  la  MÉMOIRE (ocre)  par  la  voie
symbolisée par la couleur orange.



Quel est ce dernier message provenant de la BIEYAEYUEO DO
(mémoire) ? Simplement un train d'ondes carrées qui représentent
le codage de l'image d'un triangle équilatéral tel que nous l'avons
appris  dans  notre  enfance,  image  qui  était  conservée  dans  la
mémoire depuis ces lointaines années.

C'est  dans ce champ de la CONSCIENCE  (consciencia) que les
deux images se comparent et identifient le triangle en tant que tel.
Si  cette  dernière  connexion  avec  la  mémoire  échouait,  nous
n'aurions qu'une seule image : celle issue de l'oeil mais elle nous
semblerait  étrange comme si  nous ne l'avions  jamais  vue.  Nous
appelons  cette  anomalie  en  psychopathologie  YAEYUEYEDOO
(amnésie de fixation).

Cette  explication  peut  paraître  excessivement  technique  si  vous
n'êtes pas des physiologistes, bien que nous l'ayons exprimée avec
des  descriptions  naïves.  Nous  vous  conseillons  néanmoins  de
l'étudier  soigneusement  car  elle  vous  permettra  de  mieux
comprendre l'énigme mystérieuse de l'union DU CORPS ET DE
L'ÂME que nous décrirons plus tard.

DESCRIPTION DE L'OEMMII (CORPS-SOMA).

Nous  n'avons  pas  volontairement  terminé  l'énumération  des
facultés de la BUAWA (ÂME) et nous laissons pour plus tard la
définition du troisième facteur de l'homme (OEMBUAW) car nous
devons avant vous expliquer notre concept de l'OEMMII. 

Dans  le  continuum  ESPACE-TEMPS  (comme  le  dénomment
incorrectement les physiciens de la TERRE), le corps humain est
un  "pli"  de  plus  de  l'ESPACE  (une  dépression  à  travers  une
quatrième dimension) que nous pouvons définir mathématiquement
avec  dix  dimensions.  En  somme  une  MASSE.  avec  Volume  et
Temps associés. On ne peut concevoir le temps s'il est dissocié des
autres magnitudes.

Les gens qui ont une faible formation scientifique jugent l'homme
comme un être à trois dimensions (volume) vivant divers faits dans
le flux du Temps. Pour lui, il existe seulement le souvenir des faits
passés.  L'unique  réalité  est  le  présent,  et  le  futur  n'existe  pas
encore.... Cette description du monde est aberrante et puérile.

Imaginez que sont disposés tout au long d'un axe qui représente la
dimension  TEMPS  les  divers  situations  (ÉVÈNEMENTS)  qu'a
vécu, que vit, que vivra un homme au long de sa VIE . 



IMAGE F (S41-T)

Chaque situation a une FLÈCHE qui lui est associée. Bien:l'espace
et le temps sont associés si étroitement que si nous unissons dans
une même expression graphique,  en une seule image,  toutes ces
situations ou faits  que vit  l’homme tout au long de sa vie,  nous
obtiendrons  un  ÊTRE  étrange  à  quatre  dimensions  (volume  +
temps)  qui  ressemblerait  à  un  énorme  OEBUMAEI  (espèce  de
"beignet" long ou de "boudin " très apprécié sur UMMO), dont la
section représenterai un bonhomme si nous la coupons en tranches.

 

IMAGE G (S41-U)

Les cosmologues de UMMO appellent cet être tétradimensionnel :
OEBUMAEOEMII (image G)

Que représente une coupe ou section de cet OEBUMAEOEMII ?
Simplement  un  fait  ou  événement  dont  notre  corps  est  le
protagoniste.  Un tel  fait  est  une illusion,  une fiction.  Comme le
serait une tranche de l'une de ces charcuteries si on ne pouvait pas
la couper, l'ensemble formant alors un TOUT inviolable.

Mais vous pourriez dire :  ce concept  est  une simple spéculation
philosophique. Ma conscience me dicte que j'ai vécu de tels faits
sans  que  je  voie  devant  ou  derrière  moi  ce  gigantesque
OEBUMAEOEMII! 

Cependant  il  ne  s'agit  pas  d'une  simple  hypothèse  formulée  par
quelque chercheur d'UMMO excentrique. Les physiciens de votre
Planète pensaient déjà à ce concept avant notre arrivée, et pour nos
scientifiques  il  est  aussi  familier  que  pour  vous  le  dessin  d'un
avion. 

Une comparaison simple  vous  aidera  à  mieux  comprendre  cette
image : dans un grand jardin il y a un long passage ou tunnel qui
serpente, construit entièrement en plastique ou en verre transparent,
et tout au long de celui-ci on a disposé des meubles, des outils etc...

Ce grand tunnel représenterait le OEBUMAEOEMII.

Un homme (notre conscience  (consciencia)) court depuis le début
de ce sinueux corridor. Il fait nuit et il porte une lanterne. Durant
son parcours il va en éclairant les objets accumulés dans le tunnel



et de plus, comme les murs sont transparents, il peut contempler,
faiblement  éclairés  par  sa  lampe,  quelques  secteurs  du  jardin
proches du point où il se trouve à ce moment là.

D'autres fois, tout au long de ses pérégrinations dans le tunnel, il
dirige le faisceau lumineux vers l'extérieur où il y a d'autres tunnels
avec leur pèlerin armé de lanterne qui passe aux environs du jardin
(d'autres HOMME-ÉVENEMENT).

Au moment de sa naissance, le tunnel et le jardin existaient déjà.
Quand  le  voyageur  pense  que  ce  qu'il  éclaire  en  ce  moment
(PRÉSENT) vient à peine de se créer, ou que ce qu'il a vu (PASSÉ)
a cessé d'EXISTER, ou que les meubles qu'il verra n'existent pas
encore (FUTUR)...n'est-il pas victime d'une illusion candide?.

IMAGE H (S41-V)

LIBERTÉ DANS L'ARBITRE DE L'HUMAIN.

Quand  ce  concept  de  OEBUMAEOEEMIII  commença  à  être
ébauché sur UMMO, (avant qu'il  ne soit consacré comme vérité
scientifique)  surgit  une  doctrine  philosophique  hétérodoxe  (non
scientifique).

C'est  (S41-41) IM 42,  fils  de  IM 41 ,  qui
avait  soutenu la théorie selon laquelle  si WOA crée l'homme en
tant que OEBUMAEOEMII (c'est à dire avec la dimension Temps
associée),  ses actes ou faits  sont de simples  illusions et  donc la
CONDUITE tout  au  long  de  la  VIE  (vie  ou  temps  intimement
fondu  d'un  seul  coup  au  corps)  est  logiquement
PRÉDÉTERMINEE.

Nous  ne  serions  donc  pas  responsables  devant  WOA  des
apparentes transgressions à la loi morale (UAA) de UMMOWOA.

Le UMYAE (liberté de l'homme pour agir sur le milieu et pour le
contrôle) serait une simple fiction.

Le développement scientifique de ces années-là sembla renforcer
cette spéculation avec de nouvelles bases.



En  effet  :  si  tous  les  faits  physiques  sont  régis  par  des  lois
"implacables " (on ignorait encore le caractère statistique de telles
lois)  imposées  par  WOA au WAAM (UNIVERS),  les  structures
biologiques  du  BAYIODUII  (ensemble  des  animaux  et  plantes)
devraient  aussi  être  conditionnées  par  des  lois  biologiques
inflexibles.

LA BUAWA (ÂME) MODÈLE L'OEMII (CORPS).

La doctrine précédente est entièrement fausse, elle s'est effondrée
face à de nouveaux arguments irréductibles. (Nous avons observé
que  sur  Terre  de  nombreuses  personnes  défendent  encore  cette
hypothèse,  mais  c'est  explicable  car  elles  manquent  de  bases
scientifiques pour pouvoir la condamner).

Revenons  maintenant  à  la  description  de  la  BUAWA  (esprit
individuel). 

Nous  savons  que  notre  âme  a  une  PERSONNALITÉ  ou  une
ENTITÉ  PROPRE.  Nous  vous  avons  expliqué  que  B.B.  (âme
collective)  possède  autant  de  consciences (conciencias)  réunies
qu'il  y  a  d'hommes,  tout  comme  un  polyèdre  de  carbone  pur
engendre de multiples scintillements.

La  BUAWA ne  possède  pas  de  mémoire,  il  n'est  pas  non  plus
capable  de  sentir  ou  de  percevoir.  Il  ne  peut  pas,  par  exemple,
s'émouvoir, ressentir du plaisir ou de la douleur. Alors : est-ce une
ENTITÉ inerte, comme une roche qui vit sans vivre ?

Non, bien entendu, la BUAWA possède une CONCIENCE (qu'il ne
faut  pas  confondre  avec  CONSCIENCE)  ,  c'est  à  dire:  qu'il
engendre des idées, il est capable de comprendre les messages que
lui apporte le OEMBUAW et aussi, à travers celui-ci il est capable
d'agir et de contrôler l'OEMII (corps).

Mais, ET CECI EST TRÈS IMPORTANT :

Les idées engendrées, la connaissance acquise, le contrôle du corps
NE SE RÉALISENT PAS D'UNE MANIÈRE SÉQUENTIELLE
OU CONTINUELLE DANS LE FLUX DU TEMPS.

C'est à dire que l'ÂME ne va pas en train de développer des idées
l'une  derrière  l'autre  en  divers  intervalles  de  TEMPS  car  LE
TEMPS, pour elle, N'EXISTE PAS.

Il ne serait pas du tout, non plus, correct de dire que le BUAWA
"fait" tout cela d'un seul coup pour toujours et en un instant , mais
cette dernière manière de nous expliquer, sans employer un lexique
technique de UMMO presque intraduisible, est la plus efficace.

WOA concède  à  l'âme  une  prérogative  qui  est  transcendante  
elle  peut  modifier  une  fois  pour  toutes  la  forme  de  l'
OEBUMAEOEMII (homme-physique : espace-temps).



Ce qui signifie que si WOA (GENERATEUR ou DIEU) engendre
et  crée  le  corps  physique,  en  fixant  les  caractéristiques  de  sa
physiologie,  il  concède  à  la  BUAWA la  faculté  de  modeler  la
conduite du corps tout au long du temps, une fois pour toutes.

Employons  de  nouveau  l'exemple  du  long  tunnel  de  plastique.
Supposons  qu'il  s'agisse  d'un  grand  tube  flexible  comme  un
serpent. Son propriétaire l'achète et désire le poser dans son jardin.
Il aura pleine liberté pour le courber à son goût, en devant l'adapter
bien  sûr  à  la  topographie  du  terrain,  contournant  les  arbres  et
surtout évitant de perturber les autres tunnels qui sont déjà dans le
jardin.

D'un seul coup d'œil, il devra prendre en compte tous les obstacles
et au même instant il choisira un cheminement de l'axe idéal sur
lequel  il  posera  le  tube.  Évidemment,  le  propriétaire  peut
contempler son œuvre en entier, l'embrassant d'un seul coup d'oeil.
Ce  n'est  plus  le  malheureux  homme  qui  courait  dans  la  nuit  à
l'intérieur du long tunnel pour observer pas à pas avec sa lampe des
secteurs consécutifs du tunnel flexible dans le jardin.

Ce  malheureux  petit  homme  représentait  la  CONSCIENCE ,  le
propriétaire symbolise la CONCIENCE du BUAWA (ÂME).

Il vous faudrait une plus grande argumentation pour assimiler d'un
coup cette idée. Il est difficile au début d'admettre cette différence
entre  CONCIENCIA et  CONSCIENCIA (mots  que  nous  avons
choisi pour traduire les nôtres; BUAWA IMMI et ESEE OA .) 

Mais  les  hommes  de  la  terre  seraient-ils  différents  de  ceux
d'UMMO sur ce point ?

Il n'y a pas de raison pour que vos âmes soient d'une autre essence. 

Si  l'ÂME est  capable  de voir  d'un seul  coup d'œil  tout  ce  long
tunnel, cet OEBUMAOEMII, ou autrement dit tous les faits vécus
et à vivre par l'OEMMII (corps), comment se fait-il que moi, je ne
sois  pas  capable  d'accéder  au  champ  de  ma  CONSCIENCE
(Consciencia) qu'au niveau de la vision du PRÉSENT, c'est-à-dire
un seul fait de cette gigantesque chaîne de faits qui constituent le
long OEBUMAOEMII ? En fin de compte, ce MOI ne serait-il pas
mon ÂME ? Vous, les scientifiques de UMMO, vous dîtes que ma
conscience  (conscienca)  est  ce  petit  homme  à  la  lanterne  qui
voyage lentement en explorant dans la nuit un par un les FAITS qui
composent le long tunnel ; vous dîtes que quand mon corps est en
train de lire  en cet instant (c'est-à-dire un fait),  ou quand je me
déshabille cette nuit (autre fait), tous deux existent déjà préétablis
par mon ÂME avec la permission de WOA et cependant il m'est
seulement permis de L'APPRENDRE pas à pas dans le lent flux du
Temps?.Est-ce que MON MOI CONSCIENT est en fait un esclave
innocent de mon ÂME qui modèle ma conduite ?



C'est ici une nouvelle illusion. Quand nous levons le regard et que
nous  voyons  le  bleu  de  la  mer  ou  le  rouge  d'une  braise,  nous
sommes  loin  d'imaginer  que  le  BLEU  ou  le  ROUGE  sont  de
simples  illusions  somatiques.  La  couleur  n'existe  pas,  il  y  a
seulement de simples faisceaux d'ONDES dont la longueur de la
période produit  différents effets  dans notre cortex cérébral.  Bien
plus, ce flux du temps qui nous fait voir les faits UN PAR UN est
une ILLUSION.

CONSCIENCE (Conciencia) et CONSCIENCE (Consciencia) sont
enfin et en définitive la même chose. C'est notre corps physique,
notre OEMII, qui avec ses limitations empêche que l'âme voit au
travers de plus d'un épisode ou fait à chaque instant. 

Nous  emploierons  un  autre  exemple  :  sortez  à  votre  fenêtre  et
contemplez le panorama. Imaginons que vous êtes architecte et que
vous avez construit l'édifice qui est en face. Vous le voyez en entier
avec  toutes  ses  portes  et  fenêtres,  ses  toits,  ses  cheminées....
Maintenant coupez sur un carton un petit carré de un ENMOO (un
ENMOO = 1,87 cm) de côté.

Faites en son centre un orifice du diamètre d'un crayon et retournez
à la fenêtre. Mettez le carré à 9 ENMOO de votre oeil (16,8 cm) et
sans essayer de fermer l'autre oeil, essayez de voir à travers cette
perforation une des fenêtres de la maison d'en face. Que le champ
de  vision  est  limité  et  désolant  !  Si  vous  voulez  voir  tout  le
panorama, vous devez faire un long déplacement dans l'espace. 

Mais vous ne serez pas assez ingénus pour vous exclamer que vos
yeux ne sont pas capables de contempler en une fois le paysage (la
maison que vous avez construit). Il vous suffirait d'enlever le petit
carton.

Vous  avez  donc  compris  que  les  yeux  représentent  la
CONSCIENCE  (Conciencia). Le  carton  symbolise  L'OEMII
(CORPS PHYSIQUE) et le champ limité par l'orifice : le ESEE OA
(CONSCIENCIA).

RESPONSABILITÉ DE L'HOMME DEVANT WOA.

La  BUAWA (âme)  est  donc  responsable  devant  WOA de  votre
conduite  par  rapport  aux  UAA  (code  moral  dicté  par  le
CRÉATEUR).  L'âme a  modelé  -  en  une seule  fois-  mais  elle  a
donné  forme  à  tous  les  faits  vécus  par  l'OEMII  (corps
physiologique)  et  si  elle  ne les a  pas adaptés à cette  loi  morale
qu'elle as librement transgressée, elle doit être punie. 

Ce concept de punition n'a rien à voir avec la description ingénue
que  les  textes  antiques  de  l'église  romaine  terrestre  fait  du
purgatoire.  Nous avons été,  cependant,  très  surpris  en observant
que  les  Théologues  modernes  de  cette  même  église  et  d'autres,
Evangélique  et  Protestante,  soutiennent  actuellement  une  théorie
qui coïncide presque exactement avec les nôtres car elle prend en



compte le concept d'esprit adimensionnel dissocié de la magnitude
Temps.

L'INTERACTION BUAWA /  OEMII (ÂME + CORPS),  DÉCOUVERTE
DE L'OEMBUAW (TROISIÈME COMPOSANT DE L'HOMME).

Une vision incomplète de l'homme peut nous le présenter comme
un corps sujet aux implacables lois biologiques de WOA. Quand
une pierre tombe, son déplacement n'est pas le fruit du hasard car
interviennent  la  masse  de  la  roche,  le  champ  gravitationnel  de
UMMO  (ou  de  la  TERRE),  la  composition  de  l'air  et  les
phénomènes  de  turbulence  liés  à  la  forme  de  l'objet.  Le
comportement de tout OBJET dans le Cosmos est fonction de lois
statistiques que vous appelez lois physiques.

Mais,  cependant,  le  hasard  est  l'unique  LOI  des  particules
subatomiques. CELLES-CI ne sont pas soumises comme les grands
OBJETS à la servitude d'une loi inflexible et cela, les scientifiques
de la TERRE le savent. 

Mais si l'homme est un complexe géant d'atomes, c'est à dire un
GRAND OBJET : sa conduite ne sera-t-elle pas donc subordonnée
à  des  lois  physiques  et  biologiques  ?  Ce qui  lui  interdirait  une
conduite libre. 

OUI et NON. Nous l'expliquerons : observez ce qui arrive quand
un faible rayon de lumière arrive à la rétine. Toute la conduite de
l'homme peut se modifier par ce phénomène imperceptible. Nous
savons  qu'il  suffit  d'un  seul  IBOAAYA OU (Photon)  pour  faire
réagir  une  seule  BOIYUIYU  ADA (cellule  rétinienne  que  vous
appelez BÂTONNET) et pour créer une impulsion nerveuse. Un
seul  photon  pour  faire  bouger  L'OEMII  (CORPS)  !  Ensuite,
l'homme, qui physiologiquement est soumis à ces lois booléennes
peut à son tour se comporter par hasard, en étant contrôlé par des
particules subatomiques. 

Ce principe anima les psychophysiologues d’UMMO à rechercher
les  véritables  causes  de  l’interaction  entre  BUAWA et  OEMII
(ESPRIT ET SOMA) jusqu'à  ce qu'en l'an 315 de notre  Temps,
NOI 3, fils de NOI 2, avec son équipe de scientifiques, réalise une
grandiose découverte :

L'OEMBUAW : facteur  de liaison entre  le  corps  et  l'âme.  Il  ne
s'agit  pas  comme  le  croient  les  spirites  de  la  Terre  d'un  PÉRI-
ESPRIT de substance ECTOPLASMIQUE car  une substance  ne
peut en même temps être MATÉRIELLE (avec DIMENSIONS) et
en  même  temps  SPIRITUELLE  (sans  DIMENSION)  et  les
régurgitations  ECTOPLASMIQUES des  médiums  terrestres  sont
de simples supercheries.

L'OEMBUAW est  composé  simplement  par  un  petit  groupe  ou
constellation  d'atomes  DIIU  YAA (krypton)  ;  ce  gaz  est  formé
d'atomes inertes (incapable de se combiner chimiquement).  Dans



leurs orbites on compte 36 électrons dont 6 qui se trouvent dans
l'écorce extérieure et deux dans la suivante. Vous pouvez observer
que  le  nombre  atomique  est  multiple  du  nombre  atomique  du
carbone (douze) et  de l'hélium (deux).  Il  est  capable  d'entrer  en
résonance  OWEEEU  OMWAA  avec  ces  éléments,  avec  une
fréquence  correspondant  au  troisième  harmonique  de  la
fondamentale du carbone et la sixième harmonique de la fréquence
fondamentale  de  l'hélium.  (Le  OWEEU  OMWAA est  un  effet
cortical de l'atome que vous ne connaissez pas encore et il ne faut
pas le  confondre avec l'émission  d'énergie  à diverses fréquences
par l'écorce électronique et que vous mesurez à l'aide des spectres
d'émission caractéristiques pour chaque atome).

La localisation de ces atomes de krypton dans le corps humain est
très difficile pour les raisons suivantes : 

- ils ne sont pas combinés avec le reste des composés organiques de
l'OEMII (corps humain).

- leur nombre est très réduit (nous en avons compté 16) à l'inverse
des autres atomes (carbone, azote, oxygène etc...) qui se comptent
par trillions.

Mais ne croyez pas que le nombre d'atomes de krypton est si réduit.
Nous pensons qu'il en existe des centaines de milliers (même ainsi
le  chiffre  est  faible)  localisés  dans  le  LOBE  TEMPORAL du
THALAMUS, dans l'HYPOTHALAMUS et dans d'autres zones de
l'ÉCORCE CÉRÉBRALE.

Ce sont les impulsions nerveuses qui, grâce aux différents atomes
de  carbone  et  d'hélium  dont  les  états  QUANTIQUES  ont  été
excités (image B), modifient par résonance les états ordinaires de
fréquence Zéro (onde plane) de chaque atome de KRYPTON par
effet OWEEU OMWAA . Ainsi les messages de la mémoire, par
exemple, vont s'encoder dans ces atomes en forme d'ONDES (déja
mentionnées dans l'image D).

Le BUAWA (ÂME) a donc connaissance de tout ce que captent nos
sens  et  de  tous  les  processus  mentaux  développés  dans  notre
cerveau grâce à ces ATOMES DE KRYPTON : mais de plus, grâce
à eux, l'âme agit sur le corps en développant un processus inverse
dont l'ultime phase est constituée par les impulsions motrices qui
activent nos muscles.

Nous pouvons élaborer une IMAGE qui représente l'HUMANITÉ ,
IMAGE  PUREMENT  SYMBOLIQUE  car  notre  esprit  est
adimentionnel

 



(S41-W)

Une gigantesque B.B. ou âme collective (bleu) - dont les BUAWA
(vert)  intégrés  en elle  contrôlent  chacune,  grâce au OEMBUAW
(jaune),  ses OEMII (CORPS) (orange) respectifs  -  est  en réalité
associée au temps en formant le long et tortueux enchaînement de
FAITS que nous appelons OEBUMAOEMII. 

Un TOUT créé par WOA avec une grande liberté pour régir en une
fois pour toujours son Destin et ensuite être sanctionné et prévu
dans  l’intime  participation  des  IDÉES de  WOA (cet  ensuite  est
symbolique car le temps n'existe pas). 

Il  n'y  a  pas  de  mots  pour  exprimer  l'exquise  harmonie  de cette
merveilleuse CRÉATION de WOA.

Tous les  hommes  d'UMMO sont donc intégrés  dans ce B.B.  ou
ESPRIT COLLECTIF mais  : existe-t-il  un esprit plus ample qui
embrasse  tous  les  êtres  du  cosmos  ?  notre  B.B.  et  celui  des
hommes de la terre sont-ils aussi "fondus " ? 

Humblement nous confessons que nous L'IGNORONS; s'il en était
ainsi  nous  pourrions  communiquer  télépathiquement  avec  vous
malgré les énormes distances et nous connaîtrions quelque chose
de  plus  au  niveau  du  FUTUR  que  nous  réserve  l'Humanité
Cosmique. 

Ceci est l'un des objectifs de notre mission sur TERRE : jusqu'à
maintenant les résultats ont été négatifs. Nous croyions naïvement
que  les  scientifiques  et  théologiens  de  la  Terre  allaient  nous
apporter des éléments et nous vous avons trouvés préoccupés par
des  guerres  stériles  et  de stupides  polémiques  faute  d'objectivité
scientifique ; et vous croyez TOUS posséder TOUTE LA VÉRITÉ
sans respect pour ceux qui ne pensent pas comme vous. 
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Mais vous ne devez pas être surpris qu'il en soit ainsi. Au contraire
cela vous paraîtra logique quand nous vous expliquerons dans le
texte  suivant  la  véritable  fonction  du  BAYIODUU.  Vous
comprendrez alors que vous êtes encore très loin d'avoir atteint la
compréhension complète des intimes mécanismes qui régissent la
vie.  Et nous-mêmes n'y sommes pas encore arrivés malgré cette
découverte  TRANSCENDANTALE.  Vous  comprendrez  que  le
code  génétique  enfermé  dans  l'acide  désoxyribonucléique  n'est
qu'un  maillon  de  cette  chaîne  de  facteurs  qui  expliquent  le
comportement  de  la  matière  animée  par  la  vie,  insufflée  à  son
extrémité par WOA (DIEU).

D 78 

NOS BASES EAAIODI GOO (Ontologiques)

Comme vous n'êtes pas, Monsieur Ribera Jordá, un spécialiste en
philosophie  de  la  TERRE,  nous  essaierons  d'utiliser  une
terminologie plus familière et compréhensible, avec un vocabulaire
analogue à cette discipline.

Le problème de l' "ÊTRE", tel qu'il a été envisagé par les penseurs
de  la  TERRE,  a  eu  une  formulation  radicalement  différente  sur
UMMO. Nos ancêtres ne doutèrent pas un instant de l'existence de
la réalité externe à la propre conscience. Les "choses" existent par
elles-mêmes,  "  en  dehors  de  moi  "  mais  leur  essence  nous  est
masquée par leur codage dans nos voies sensorielles (Sur ce point
les penseurs de la TERRE acceptent aussi la difficulté d'accéder à
la réalité extérieure, dont les images mentales s'intègrent au travers
du  codage  utilisé  par  nos  organes  extérocepteurs  et
propriocepteurs.). Ce principe est resté constant jusqu'à ce que de
nouvelles formes de dialectique enrichissent nos schémas primitifs.

Une  synthèse  de  notre  ontologie  actuelle  pourrait  être  formulée
ainsi  :  Il  n'est  pas  possible  de définir  dans  un  premier  stade  le
concept de l'ÊTRE.

"POUR-MOI" qui suis une pure conscience de mon MOI et des
"choses" qui AIOOYA (existent dimensionnées) autour de moi, je
suis plongé dans un WAAM (univers) qui me transcende. 

Les " choses ", les objets de mon processus mental ne "sont" sans
doute pas comme je les perçois, ni comme je les traite au moyen
d'un  mécanisme  rationalisateur  très  complexe.  Les  relations
causales  sont  des  relations  "  EN-MOI "  traitées  selon  un ordre
élaboré  par  de  tels  mécanismes.  Un  végétal  est  appréhendé  par
"moi"  avec  des  caractéristiques  qui  symbolisent  ses  attributs
"réels".  "Mon"  impression  sensorielle  arrivant  au  niveau  de  la
conscience  est  sans  doute  une  illusion  basée  sur  des  constantes



extérieures. Ainsi la couleur sera l'impression psychologique d'une
stimulation  de  nature  électromagnétique  et  le  concept  de  masse
imprimé dans ma conscience est très loin de pouvoir s'identifier
avec  l'attribut  physique  réel  qui  le  génère.  Jusqu'ici,  Monsieur
Ribera, de telles idées concordent avec la pensée des théoriciens
des idées de la TERRE.

Mais,  même si  les  "ÊTRES" se masquaient  en accédant  à notre
MOI et même si nous ne pouvions savoir comment ils " SONT "
réellement,  leur  essence  EXTÉRIEURE-À-MOI  est-elle
constante  ?  Je  peux  ignorer  comment  "  EST  "  réellement  une
molécule de camphre qui stimule mon organe sensoriel olfactif en
provoquant la sensation consciente, mais chaque fois que je perçois
un tel arôme, puis-je assurer qu'il est un attribut du seul camphre et
non pas qu'il puisse s'agir d'une illusion ou une hallucination? 

Exprimé  autrement :  Même  si  je  ne  savais  pas  comment  "est
réellement  le  WAAM  «,  le  WAAM  est-il  "ICI",  dynamique  ou
statique, changeant ou rigide, engendrant des idées qui se reflètent
dans ma conscience sans que mon " MOI " soit capable de changer
son essence, son " ÊTRE " propre?

Notre réponse est NON. 

Les  OEMII avec  une structure  neurocorticale  et  mentale  définie
(vous les hommes de la TERRE, nous les hommes d'UMMO et
tous les êtres semblables du WAAM) ne pouvons jamais accéder à
la vérité, à l'essence du WAAM, non pas parce qu'un tel WAAM
"n'existe pas" ni parce qu'il y a une barrière qui nous en empêche,
mais parce que  en pensant à l'être nous modifions son essence
(Ceci  est  un  obstacle  insurmontable  puisque  l'observation  elle-
même altère  la  véritable  nature  de ce qui  est  observé).  Quelque
chose de semblable se passe avec l'ÊTRE : celui ci "EST-AINSI"
quand il n'est pas pensé et que son idée n'existe pas dans ma
conscience.

Dés que nous ÊTRES PENSANTS tendons vers l'ÊTRE, celui-ci n'
[EST] , ni [N'EST-PAS] (ici votre logique ne nous permet pas une
solution informative pour développer ce concept). 

Nous OEMII "créons" le WAAM en pensant à lui, le Cosmos se
présente à nous avec une configuration d'IBOZOO-UU (voir plus
loin le concept physique du WAAM). Sans doute ces IBOZOO-UU
existent en tant que reflet spéculatif de QUELQUE-CHOSE-QUI-
N'ÉTAIT-PAS-IBOZOO  avant  que  nous  le  pensions  et,  comme
(penser c'est ÊTRE), avant que nous, les OEMII, n'existions.

II  s'agit  là  d'une  espèce  de  "  SYMBIOSE  "  entre  la  Réalité
extérieure et nous. La réalité extérieure se plie à notre processus
mental, elle est modifiée dés que nous focalisons notre conscience
sur  elle.  Nous  élaborons  alors  un  modèle  de  WAAM  binaire
composé  de  facteurs  physiques  IBOZOO-UU  qui  est  notre



"CRÉATION"  et  en  même  temps  cette  Réalité  conforme  notre
MOI, le crée, le génère.

En arrivant à ce stade, vous pouvez penser que notre système est
une  espèce  de  panthéisme  qui  exclut  l'idée  d'un  ÊTRE
NÉCESSAIRE  ou  WOA  (Dieu)  TRANSCENDANT-AU-
COSMOS. II n'en est rien comme vous pourrez le constater plus
loin. 

Imaginons  d'autres  êtres  "  pensants  "  différents  de  nous
(EESEEOEMI ). Nous ne nous référons pas à des êtres avec une
structure  physiologique  différente,  mais  à  des  "JE"  dont  les
schémas  mentaux  ont  une  configuration  différente.  Sans  aucun
doute  "ceux-ci"  tenteront  de  PENSER-LE-COSMOS,  et  "ce
faisant" ils modifieront son ÊTRE. Ainsi leur WAAM ne sera pas
notre WAAM (Notez, ceci est important : nous ne disons pas que le
WAAM ne sera pas observé ou senti ou perçu ou schématisé de
différentes manières - ceci est évident - mais par contre nous disons
que l'image de ce Cosmos doit être différente comme peut l'être
une image optique captée par un insecte diptère par rapport à celle
perçu par la rétine humaine).

II  n'y  a  pas  seulement  le  fait  que  l'image  de  ce  WAAM  soit
distincte par l'intervention de processus mentaux de configuration
différente des nôtres. C'est que l'ÊTRE même, l'ESSENCE même
du  WAAM  sera  perturbée.  Cette  relativité  de  l'ÊTRE,  cette
polyvalence de "l'ÊTRE", demeure reflétée dans notre logique par
ce que nous nommons AAIODI AYUU (gamme ou réseau de forme
de l'ÊTRE). 

Supposons  que  nous  ordonnions  symboliquement  toutes  les
possibilités ontologiques (pour cela faites abstraction du principe
du  tiers  exclu  aristotélicien)  relatif  à  "QUELQUE  CHOSE"
transcendant à mon " JE ". 

Il s'agit d'un ensemble ou série de possibilités non tautologiques
que nous pouvons coder encore plus synthétiquement ainsi: S1; S2;
S3; S4 ; S5 ; ..... ; Sn 

Nous arrivons à la signification de l'AIOOYA dont la transcription
en  langage  terrestre  est  impossible.  AIOODI  est  "ce  "  qui  est
susceptible d'adopter des possibilités infinies "d'existence" (S1, S2,
S3; .. . . . . ; Sn). Ainsi, par exemple un quantum énergétique, photon
peut  S1(ÊTRE)  ou  S2 (NE  PAS  ÊTRE,  dans  le  cas  où  il  se
transforme  en  masse),  mais  les  deux  possibilités  sont  des
déformations  d'un  AIOOYA  provoquées  par  mon  "JE"  (être
pensant). 

Nous  voyons  donc  le  WAAM  et  ses  facteurs  intégrés  dans  les
possibilités S1; S2 ; ......; Sk. Vous, les hommes de la TERRE, vous
n'acceptez pour l'instant que les possibilités S1 et S2,.



Mais d'autres hypothétiques êtres pensants capteront des AIOODI
sous les possibilités différentes des nôtres Sk + 1, Sk + 2 ........ Sm.

Le drame de I'OEMII ou d'un autre EESEEOEMI réside dans le
fait que sa recherche de la vérité, sa recherche de l'AIOODI, sera
infructueuse  puisque  celle-ci  se  présentera  toujours  sous  les
caractéristiques S1 ,S2, S3 . . . . . . . . Sn.

Mes jugements,  mes actes,  qui sont ordonnés par les objectifs  à
atteindre  et  par les  moyens  utilisables,  constituent  de plus "EN-
EUX" autant de S1, S2, . . . . . . . . Sk auto-déformés par leur propre
processus pensant.
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NOTRE GNOSÉOLOGIE

Nous n'avons pas élaboré une théorie de la connaissance qui soit
séparée de notre propre Philosophie-Théologie et avec sa propre
identité.

Notre  source  de  connaissance  est  empirique.  Convaincus  que
l'AAIODI  (l'entité  réelle)  nous  est  inconnue,  convaincus  que  le
WAAM accessible par nos voies intellectuelles et sensorielles est
un "fantasme" créé par notre JE-PENSANT, nous optons pour au
moins  tenter  de  pénétrer  cette  image  déformée  par  nous  de
l'AAIODI. Sur UMMO, il existe une ancienne légende qui illustre
cette attitude: 

L'IGOONOOI (ouragan chargé de sables abrasifs, dangereux, qui
parvient à détruire la végétation et à éroder fortement les roches)
voulut  un jour lire  l'OUDEXIENOO (voir  note 6) des OEMMII
"des lacs", car il se sentait "faible et malade" (sa vitesse était en
baisse selon le texte original).

« NOTE 6 : Les OUDEXIONOO étaient des monolithes de roche
poreuse et tendre en forme de baguettes que l'on érigeait dans les
champs et où nos ancêtres effectuaient des inscriptions relatives à
des  "recettes  ou conseils  thérapeutiques".  Ils  voulaient  perpétuer
ainsi  une  médecine  de  caractère  empirico-magique.  Nous
conservons encore quelques-unes de ces longues colonnes. »

Cette  nuit-là,  il  descendit  des  "  déserts  "  et  souffla  en  ouragan
terrorisant les OEMMII, détruisant la flore et les animaux et limant
les roches et la terre. Mais quand arriva le lever du jour et qu'il
voulut  lire  les  inscriptions,  celles-ci  avaient  été  érodées  par  la
poussière  en  mouvement  (déformant  les  textes)  et  ainsi
l'IGOONOOI mourut (il s'arrêta de " souffler ") en interprétant mal
les graphismes qu'il avait lui-même à moitié détruits. 



Ce mythe peut illustrer le drame de I’OEMII de UMMO. Conscient
que le WAAM que nous " contemplons", que nous "pensons" n'est
pas le véritable WAAM engendré par WOA, puisque la fonction
"pensante"  distord,  déforme  sa  réalité,  l'être  humain,  et  par
extension n'importe quelle ENTITÉ PENSANTE, est condamné à
gommer  la  véritable  inscription  guérisseuse  qui  assouvirait  son
angoisse gnoséologique. 

Nos  ancêtres  découvrirent  progressivement  que  les  formulations
scientifiques élaborées sous des prémices et sous des conclusions
basées  sur  une  logique  simpliste  n'avaient  pas  le  caractère
apodictique (NdR - ROBERT: " qui a une évidence de droit et non
pas seulement de fait" ) qu'ils leur attribuaient au départ.  Dans la
dynamique  du WAAM existaient  des  principes  incapables  d'être
envisagés  sous  les  qualifications  que  vous  appelez  "FAUX"  ou
"VRAI". Surgissent ainsi des voix (Ndt: "voces" : voix ou termes) qui
réclament une nouvelle logique capable non seulement de dépasser
les  limites  de  certaines  formes  rudimentaires  de  communication
informative,  mais  d'enrichir  aussi  la  gamme  des  propositions
possibles.  Sinon  comment  rattacher  à  la  phénoménologie
scientifique  des  réalités  comme  le  mal  moral),  la  cruauté),  la
félicité,  la  transmission  télépathique),  l’OEMBUAW (lien  soma-
psyché). Tous ces termes ne peuvent être mesurées analytiquement
et insérés dans le cadre de la réalité objective avec des concepts tels
que l’état liquide de la matière, l’IBOSOO UU (voir le paragraphe
consacré à la structure du WAAM) ou les radiations de très haute
fréquence.

Il était nécessaire de libérer l'OEMII qui se consacre à la science de
sa  tendance  inconsciente  à  imprégner  ses  conclusions  de teintes
affectives,  en  pervertissant  ainsi  la  conscience  de  la  réalité
objective. 

Surgirent  ainsi  de  nouvelles  techniques  pour  accéder  à  des
phénomènes que vous qualifieriez de "SPIRITUELS" en utilisant
une méthodologie rigoureusement  scientifique (au sens que vous
accordez à ce mot, c'est-à-dire en vérifiant les faits et en formulant
analytiquement leurs lois). Il y a seulement une différence avec les
scientifiques de la TERRE : Vous, vous acceptez une hypothèse en
l'élevant  au  niveau  d'explication  rationnelle  quand  ses  postulats
(énoncés sous des formes aristotéliciennes) ne contredisent pas la
loi exprimée mathématiquement - généralement de type statistique
- jusqu'à ce que la découverte de faits nouveaux entre en conflit
avec l'ancienne formulation.

Notre  "agnosticisme"  (comme  vous  l'appelez  vous-mêmes)  nous
pousse  non  seulement  à  nous  abstenir  de  définir  et  de  sonder
quelque chose d'aussi  transcendant  que WOA ou AÏOODI, mais
aussi  nous pousse à  élaborer  une théorie  et  à la  vérifier.  NOUS
N'ACCEPTONS PAS pas son authenticité malgré tout.

Ce  flot  de  concepts,  explications,  hypothèses,  nous  sert  comme
gymnastique mentale pour épurer constamment les idées. Quand un



penseur de UMMO formule par exemple une nouvelle hypothèse
concernant l'influence de l'UWAAM (cosmos jumeau) ratifiée par
les faits et par sa formulation analytique, IL NE LA CROIT PAS
lui-même  et  ne  l'accepte  jamais.  La  propre  dynamique  de  la
fonction pensante est plus importante que le stade " plat  " d'une
théorie stagnante qui engendre une école, comme parmi vous. Un
exemple, bien qu'absurde, illustrera ce que je dis. Si Freud avait eu
notre  mentalité,  il  n'aurait  jamais  accepté  dogmatiquement  sa
propre théorie du "complexe d'œdipe". 

Cette conduite pragmatique, étrange pour vous, nous est utile car
elle évite aussi bien l'atomisation d'écoles qui divisent le Réseau
Social en provoquant des situations conflictuelles, que les postures
narcissiques  et  non  objectives  de  celui  qui  accepte  ses  propres
genèses mentales comme vérités ultimes, en oubliant qu'un autre
homme du futur, plus intelligent et expert, perfectionnera encore,
sans les nier, les propositions précédentes. C'est pour cela que nos
penseurs n'essaient pas de spéculer autour de l'essence de ce qui est
inaccessible (par exemple WOA et l'AÏOODI). 
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LE BUAWA

Le  concept  de  BUAWA ne  peut  être  envisagé  qu'au  moyen  de
certaines  hypothèses  qui  exigent  différents  instruments
sémantiques,  une  base  logique  différente  de  la  topique  et  de  la
pensée des différentes écoles philosophiques de la Terre. Dans une
première interprétation linguistique le phonème BUAWA, et l'entité
ou  facteur  ontologique  qu'il  tente  de  représenter  ou  d'encoder
pourrait  se  traduire  dans  la  langue  de  la  TERRE  par  :  ÂME,
ESPRIT, PSYCHÉ, ou MOTEUR VITAL.

En  réalité  le  concept  que  sur  UMMO  nous  étiquetons  avec  ce
vocable possède des caractéristiques beaucoup plus complexes. Ce
ne serait pas simple d'identifier notre idée de BUAWA avec l'image
idéale  que  les  penseurs  théodicistes  de  votre  humanité,  les
théologiens chrétiens et psychologues scholastiques se sont forgés
de l'ESPRIT.

Sans aucun doute,  beaucoup de  caractères  assignés  par  nous  au
BUAWA s'identifient avec les qualités que certains de vos penseurs
attribuent à l'âme. En règle générale nous savons que "l'âme" que
nous appelons BUAWA est adimensionnelle et donc le facteur ou
dimension  TEMPS  n'a  aucun  sens  pour  elle.  Elle  est  aussi
indestructible  et  possède  la  particularité  d'être  GÉNÉRÉE  par
WOA (GÉNÉRATEUR ou DIEU).

Il apparaîtra sûrement un conflit avec les ontologistes de la Terre
quant nous affirmons qu'elle ne peut pas être ÉTERNELLE du fait
que  ce  concept  implique  automatiquement  la  dimension
temporelle. Et la confusion pour vous se manifestera encore plus, si
nous assurons en utilisant notre logique qui considère comme NON



EXISTANT ce dont la chaîne ontique ne comporte pas d'IBOZOO
UU  (essence  du  réel,  du  dimensionnel  et  par  conséquent
constatable  par  des moyens  physiques),  et  donc que le  BUAWA
« N'EXISTE PAS ».

Pour les animistes de la TERRE, l'ÂME est créée au moment de la
conception d'un nouvel être humain, l'âme va conformer, avec son
libre arbitre, toute la conduite de l'homme jusqu'à sa mort. Après ce
décès  l'âme  continue  d'exister  et  elle  est  "  remodelée  "  par  le
créateur,  qui  la  sanctionne  en  vertu  de  cette  ligne  de  conduite
librement  choisie  par  elle....  (Excusez-nous  de  résumer  si
étroitement une doctrine psychothéologique que nous savons être
beaucoup  plus  complexe  :  mais  nous  ne  tentons  pas  d'en  faire
quelque critique et  d'autre  part  nous vous supposons informé de
vos propres conceptions philosophiques à ce sujet)

D 357-2

Nous  voudrions  décrire  un  facteur  humain  inconnu  de  vous,
hommes  de  la  Terre,  encore  que des  auteurs  comme  Jung aient
postulé,  avec  des  interprétations  radicalement  différentes,  une
entité qui du point de vue sémantique présente des caractéristiques
similaires.  Nous  nous  référons  à  ce  que  nous  nommons
phonétiquement BUAWE BIAEII, qui n'a pas d'équivalent dans les
langues  occidentales  de  la  Terre,  mais  qu'en  première
approximation  nous  pourrions  traduire  par  Âme  collective.
En premier lieu, nous décrirons le OEMBUAW (Chaque fois que
nous exprimons des vocables d'Ummo, nous essayons de trouver
l'expression audiophonétique la plus proche en langue espagnole).

Après  de  longues  années  de  présence  parmi  les  habitants  de  la
Terre, nous avons constaté la notion d'une entité intermédiaire entre
le  Soma  et  la  Psyché.  C'est  ainsi  que  les  théoriciens  de  la
théosophie,  comme  les  spiritualistes  (ou  spirites),  parlent  du
Périsprit,  et que les doctrines orientales se réfèrent à un supposé
corps Astral, intermédiaire du psychisme capable de relier le corps
et l'esprit.

Et il en est ainsi, puisqu'une entité adimensionnelle et atemporelle
ne peut en aucune manière activer une entité spatiotemporelle et
matérielle  comme la  structure anatomophysiologique  située dans
un autre plan d'existence. 

Nous avons  découvert  l'existence  de  l'OEMBUAW quasiment
par hasard. Un de nos frères chercheurs localisa la présence d'une
séquence d'atomes de krypton dans une structure souscorticale de
l'encéphale.

L'OEMBUAW  peut  être  considéré  comme un élément  frontière
entre notre WAAM (Univers) et un autre Univers beaucoup plus
"lointain"  ;  un  Univers  qui  serait  à  la  limite  supérieure  ou
inférieure, selon la manière dont on l'envisage, de notre faisceau ou
ensemble d'univers existants.



LE BUAWA

Nous  ne  pouvons  aborder  le  concept  de  BUAWA qu'avec  les
réserves  que  nécessitent  des  instruments  sémantiques  différents,
donc  une  base  logique  différente,  de  ceux  des  penseurs  et
théologiens de la Terre. 

Dans une première interprétation simpliste, les langues de la Terre
donnent  à  cette  acception  d'âme,  psyché  ou  esprit,  une  valeur
ontologique qui la décrit comme une entité adimensionnelle et hors
du temps et par conséquent indivisible et transcendante.

Notre conception (sans entrer dans une analyse philosophique et
scientifique indigeste) est quelque peu différente.

En effet nous n'attribuons pas à l'âme une dimension de temps, ni
de  paramètres  tels  que  masse,  charge  électrique  ou  dimension
d'espace. 

…/…

Dans  l'Univers  multidimensionnel,  la  BUAWA  ne  possède  ni
largeur, ni hauteur et, bien sûr, ne possédant pas de masse, échappe
à  toute  influence  gravitationnelle.  C'est  dire  que  ses  paramètres
n'ont rien à voir avec ceux des autres IBOZOO UU. Mais l'Âme est
"dimensionnelle"  et  peut  se  situer  dans  un  autre  "plan"  de
l'Univers, de sorte que des perturbations dans le plan des choses
d'ici-bas (autrement dit des objets matériels) sont corrélées au "plan
dimensionnel" de la psyché. 

Ceci  veut  dire  que  dans  notre  physique,  « l'Univers »  est
multidimensionnel  et  que  n'importe  quelle  variation  dans  un
faisceau de dimensions se traduit par une perturbation jumelle dans
un autre faisceau de dimensions.

En  ce  sens,  vous  nous  entendrez  dire  que  l'âme  ne  possède  ni
dimension  ni  temps,  tandis  que  d'autres  fois  nous  parlons  des
dimensions de l'âme. (La confusion vient de la pauvreté de votre
vocabulaire terrestre qui nous oblige à utiliser le mot "dimension",
qui dans notre langue est beaucoup plus riche). 

La  conception  théologique  terrestre  de  l'âme  ou  esprit  est  très
pauvre  et  contradictoire.  Si  elle  est  dimensionnelle,  comme  le
postulent divers auteurs, elle devrait se situer ICI, dans le WAAM
et  pourrait  se  peser,  se  mesurer,  se  photographier.  Quand  des
théologiens  plus  intelligents  lui  attribuent  un  caractère
adimensionnel et atemporel, ils se rapprochent de la vérité mais :
Comment  peut-elle  traiter  de  l'information,  si  elle  est  purement
spirituelle et dépourvue d'énergie? 

Si  l'âme  peut  prendre  conscience,  par  exemple,  de la  notion  de
Dieu, elle doit le faire par un acte de Réflexion, cela nécessite un
processus mental et par conséquent un "Écoulement" (ou un flux)



de  données.  Mais,  comment  un  système  de  données  peut-il
s'écouler sans canal énergétique? 

Notre  conception,  déjà  exprimée,  est  différente.  Ce  sont  le
cerveau  de  l'OEMII  et  le  B.B.  qui  TRAITENT
L'INFORMATION, c'est-à-dire : Des quatre facteurs de l'homme,
seuls  l'encéphale  (à  l'intérieur  de  votre  cortex  et  du  système
limbique) et ce "cerveau" gigantesque, dont nous allons commenter
quelques aspects et qui est le B.B., traitent l'information (au sens
d'élaborer, de combiner, de créer sur des données préexistantes). 

Les deux, B.B. et cerveau  (humain), contiennent des systèmes
structurés pour transférer et traiter l'information. De plus, le
cerveau, plus complet bien que moins complexe que le gigantesque
B.B., est capable de capter, par l'intermédiaire des neurocapteurs, la
réalité du WAAM.

La  chaîne  d'atomes  de  krypton  (OEMBUAW) exerce  seulement
une fonction de transporteur de données.

Le BUAWA (ÂME) n'est  pas capable de traiter  des données, de
penser,  d'élaborer  de  l'information,  mais  uniquement  de
CONSERVER,  d'engrammer  (greffée  dans  un  WAAM  sans
"dimensions").  Un  réseau  d'IBOZOO  UU  "gèle"  l'information
intellectuelle et émotionnelle qui vient de l'encéphale et du B.B..

…/…

Nous désirons vous résumer tout cela :

- LE CORPS (OEMII) 

Il  capte  l'information  du  milieu  ambiant  par  l'intermédiaire  des
organes  des  sens,  c'est-à-dire  :  il  traduit  les  patrons  d'une
information apparemment CONTINUE, mais en réalité quantifiée,
en  provenance  du  WAAM  (la  vision  d'un  arbuste,  l'odeur  du
camphre, la dureté d'une pierre) en patrons biochimiques à travers
des  neurocapteurs  et,  à  partir  de  là,  il  les  traduit  en  patrons
bioélectriques  transportés  au  cortex  cérébral.  Là,  l'information
portée par la perception est traitée, en même temps que sa réflexion
sur  les  noyaux souscorticaux du système limbique qui  associent
chaque  perception  avec  un  affect  émotionnel.  Cette  information
captée et élaborée est également provisoirement mémorisée dans le
cerveau.

- L’OEMBUAW (Troisième facteur) 

Il est composé d'un réseau d'atomes de krypton. C'est un simple
canal  de  transport  de  données.  Mais  un  "canal"  très  singulier
puisque  son  transporteur  n'est  pas  une  séquence  de  quantons
énergétiques.  L'apport  de  données  se  fait  au  travers  des  sauts
électroniques  sur  différentes  orbitales  sans  suivre  un  modèle
aléatoire. De plus, la singularité de l’OEMBUAW consiste en ce



qu'il ne met pas en communication deux points du même WAAM,
mais au contraire qu'il représente un élément frontalier de transfert
entre deux WAAM opposés (WAAM B.B. et WAAM BUAWA) et
notre WAAM. D'une part l’OEMBUAW établit une liaison entre le
cerveau  et  B.B..,  d'autre  part,  il  relie  cet  organisme  vivant  et
rationnel  que  nous  appelons  l'OEMII  avec  le  WAAM de masse
nulle, c'est-à-dire le plan de l’Univers qui contient l'Âme ou Esprit
(BUAWA). Par rapport à celui-ci, il est l'unique "canal", bien que
vous préfériez l'appeler valve ou porte. 

- Le BUAWA (Psyché ou Âme) 

La  psyché  de  l'Homme  de  trouve  dans  un  WAAM  (univers)
"lointain".  Nous disons  "lointain",  non parce  que  cela  aurait  un
sens de parler de distances entre les différents univers, mais parce
qu'il s'agit de l'un des deux WAAM limites. (Dans l'autre se trouve
le B.B.).

L'Univers  qui  héberge  l'Âme  (vous  préféreriez  peut-être  le
dénommer "plan") est singulier. Sa masse est nulle, ses éléments :
statiques.  Ici  la lumière n'aurait  pas de vitesse (il  n'y a  que des
IBOZOO UU).

Une  donnée  élémentaire  (une  série  de  bits)  pourrait  y  être
enregistrée, mais cette donnée ne pourrait pas circuler en son sein,
de la même façon que vous pourriez typographier sur cette feuille
de papier et votre information serait statique.

Une analyse superficielle de cette notion de psyché pourrait faire
conclure  qu'une  telle  entité  est  gelée  ou  "morte".  L'âme  serait
comme un livre de la Terre couvert  de poussière sur une vieille
étagère. 

D'une  certaine  manière  il  en  est  ainsi.  BUAWA est  une  cellule
fermée  sur  elle-même  parmi  des  billons  de  cellules  semblables
dans  ce  WAAM.  Il  n'existe  pas  de  connexions  entre  elles,  et
chacune accumule toutes les expériences éprouvées par l'Homme
pendant toute son existence.

Mais BUAWA est paradoxalement très dynamique, contrairement à
ce qu'il pourrait sembler. Une comparaison vous aiderait peut-être à
comprendre.

Dans le  noyau  de n'importe  quelle  cellule  vivante,  il  existe  une
chaîne d'ADN. Des bases, puriques, pyrimidiques, se succèdent et
contiennent l'information du génome. Ici  également  l'information
gelée  paraît  statique,  comme  dans  un  vieux  parchemin,  et
cependant  les  chromosomes  d'une  cellule  peuvent  mettre  en
marche de complexes mécanismes biochimiques.

Dans le plan WAAM de masse nulle, il se passe la même chose.
L'OEMBUAW exerce une activité fébrile, explorant les contenus
de B. les comparant avec ceux de B.B. et avec ceux contenus dans



le réseau de neurones du cerveau. Cette réunion avec B. et B.B.
constitue  un  système  d'interactions  qui  module  la  conduite  de
l'Homme. 

- Le B.B.  (Psyché collective)

Bien  que  dans  ce  rapport  informatif  nous  nous  y  soyons  déjà
référés,  nous allons  faire  une synthèse  de sa structure  et  de ses
fonctions, B.B.  est intégré dans un autre WAAM (Univers) limite. 

Ce  plan  cosmique  possède  les  caractéristiques  suivantes  :  les
quantons ou photons se propagent à une vitesse infinie. 

Son  anticosmos  est  identique  à  lui-même.  C'est-à-dire  que  les
quantités de masse positive et négative sont identiques en son sein,
bien que de rares  fois  des particules  de masse et  d'antimasse  se
confondent  pour produire de l'énergie.  Quand elles le font,  elles
constituent  la  plus  importante  source  pour  ce  gigantesque
"pluricerveau". 

Il n'existe pas en son sein de masse imaginaire, c'est-à-dire (± √ -1)
m. 

Ce WAAM s'appelle le WAAM B.B. 

De même peut se voir une division en "cellules", "environnements"
ou "enceintes" (de la même façon que notre WAAM est formé de
Galaxies).

La masse de ce WAAM est infinie. Chacun de ces environnements
ou enceintes est un super cerveau correspondant au Réseau Social
d'une humanité planétaire. 

Dans le WAAM des BUAWA (WAAM B.) nous avons la certitude
que les psychés distinctes ne peuvent pas communiquer entre elles,
sauf au travers d'OEMBUAW et de B.B.  ..

Savoir  si  l'interconnexion  entre  les  différentes  Consciences
planétaires  est  ou non possible constitue  pour nous une énigme.
Jusqu'à  aujourd'hui  nous n'avons pas  trouvé d'évidence  que cela
soit possible. 

B.B.  explique :

* La conscience collective entre les OEMII de la même humanité.

* Les sentiments collectifs d'un réseau social.

* La survivance après la mort, 

*  La  psyché  collective  contient  l'information  qui  module
l'évolution des phylums biologiques sur chaque planète 



*  Il  explique  aussi  la  communication  que  vous  nommez
extrasensorielle entre les organismes vivants.

Dans le cas que nous commentons : les structures telles que les
atomes de krypton agissent comme des connexions entre "plans"
distincts  de  l'Univers.  (N'en  déduisez  pas  que  les  atomes  de
krypton possèdent une configuration spéciale pour cette fonction.
Des atomes de sodium ou de néodyme auraient pu jouer un rôle
identique).

 Mais la cosmovision de l'homme ne se termine pas avec ces trois
éléments  fondamentaux.  Il  reste  un  quatrième  élément  non
matériel.  (N'oubliez  pas  que  l’OEMBUAW  est  seulement
apparemment matériel en tant que substrat atomique de krypton).

Ce quatrième facteur humain est le B.B.  . 

Quelle réalité y a-t-il derrière ce facteur inconnu de vous, hommes
de la Terre ? 

Le B.B. est une entité capable de relier entre eux les éléments d'un
réseau social humain ou animal.

Bien que vous pensiez que l'unique lien entre animaux du même
genre ou espèce soit de nature acoustique ou tactile et chimique ou
par  phéromone,  en  plus  de  celui  qui  s'établit  par  les  moyens
visuels, il n'en est pas exactement ainsi. 

Quelle est la nature de cette espèce de psyché collective : B.B.  . ? 

Bien  sûr,  elle  n'est  pas  d'origine  olfactive,  visuelle,  tactile,
électromagnétique,  ni  conformée  par  les  paramètres
physicochimiques connus. 

La  "psyché  collective"  ne  se  réalise  pas,  comme  le  postulait
ingénument l'auteur de la Terre, Jung, par des voies génétiques. Il
n'est pas possible d'enregistrer des souvenirs dans nos fondements
biochimiques  de  l'acide  nucléique  ADN,  puisque  ceux-ci
transmettent  par  voie  génomique  uniquement  des  caractères
structuraux physiologiques et anatomiques, c'est-à-dire de simples
codages de chaînes d'aminoacides (protéines et polypeptides) qui
donneront  lieu  à  des  configurations  de  tissus  de  cellules  de
morphologie  et  de  distribution  spatiale  différentes.  Mais  pas  de
codage de souvenirs ou d'information liés à NOTRE CULTURE.

De sorte que si un de nos ancêtres étudia un passage de l'Histoire
de Ummo ou si un de vos pères mémorisa un passage de l'Iliade, un
tel  souvenir  ne  peut  pas  être  transmis  à  travers  l'ovule  ou  le
spermatozoïde légué à leurs descendants. 

Vous  avez  vous-mêmes  observé  une  riche  phénoménologie
associée à la suggestion des masses. Ainsi, de même, votre propre
culture est bourrée de mythes universels, d'idées paradigmatiques



que l'on n'arrive pas à expliquer par une interprétation simple de
transfert  culturel  audio-informationnel,  transmis  simplement  par
voie orale. 

Une  évaluation  aussi  SIMPLE  ou  FACILE  ne  peut  permettre
d'expliquer qu'il existe tout un plan d'idées, concepts, métaphores,
souvenirs,  symboles,  notions,  seulement  imbriqués,  superposés
comme des écailles, dans les livres, les cerveaux, les audiocassettes
ou les disques.

…/…

Dans le  WAAM tridimensionnel  dans lequel  nous vivons,  les
"choses" sont constituées d'IBOZOO UU (I.U.). Une ronce de la
Terre ou un animal volant de Ummo ne sont rien d'autre que des
réseaux d'I.U.. Mais, nous pourrions croire que de tels I.U. , dans
leur  réalité  extérieure,  sont  situés  dans  le  même  ordre  que  les
points  de l'image  que capte  notre  neurencéphale.  Il  n'en est  pas
ainsi.  Nous  captons  des  angles  définis  par  des  I.U.
complémentaires.  Ce  flux  ("désordonné")  de  données  arrive  au
réseau de neurones et c'est celui-ci qui les ordonne en référence à
des patrons d'images mémorisées dans B.B.  .  (Ndt: voir les D59)
Dans ce cas,  depuis la création du WAAM-WAAM,  B.B.  agit
comme un organe universel générateur de formes et d'images.

De cette façon, vous pourrez comprendre que les formes que nous
voyons,  les  configurations  d'un  carré  ou  la  couleur  verte  d'un
arbuste de la Terre, n'existent pas dans le monde extérieur telles
que nous les percevons, (mais) seulement dans le B.B.  . Mais par
contre il est certain qu'il existe une relation ou correspondance que
vous appelleriez biunivoque entre une couleur (image dans le B.B.
et le cerveau) et un quanton électromagnétique photonique de notre
WAAM.

Les patrons séquentiels d'impulsions bioélectriques dans le réseau
neuronique encéphalique ne ressemblent en rien à un triangle ou à
la couleur orange.

Si  B.B.   n'existait  pas,  nous  ne  prendrions  pas  conscience  des
formes  et  des  couleurs,  mais  seulement  d'impressions  purement
"émotionnelles" confuses et diffuses. 

En  résumant  notre  compte-rendu  abrégé  :  L'OEMII  capte  des
patrons d'énergie correspondant à QUELQUE-CHOSE du WAAM.

B.B.  emprunte le cliché correspondant pour configurer ce qui a été
perçu,  en  tant  que  forme,  couleur,  son,  toucher,  odeur,  etc...  et
BUAWA, à l'égal de B.B.  , emmagasine cette information qui doit
servir  à  diriger  la  conduite  de  l'OEMII.  Mais  observez  que
BUAWA emmagasine  uniquement  les  expériences  d'un  seul
cerveau,  tandis  que  B.B.    fond  de  telles  expériences  en  un
ensemble  d'alluvions  qui  intègre  des  trillions  d'expériences
d'êtres humains.



Nous  hommes  d'Ummo  utilisons  deux  moyens  de  codage  de
l'information  dans  notre  cerveau.  D'une  part,  création  d'unités
synaptiques à médiation biochimique,  et d'autre part,  création de
séquences  de  polypeptides,  c'est-à-dire  de  petites  séries
d'aminoacides  qui,  quand  elles  ont  besoin  d'être  décodées
(évocation  mnésique),  activent  le  potentiel  de  la  membrane
neuronique. 

Jusqu'ici nous n'avons rien dit de neuf que vous ne sachiez déjà,
excepté le système polypeptidique d'information.  Pour vous,  une
pensée de Pascal ou de Marx, une poésie de Rilke ou la description
d'une  machine  à  tricoter,  une  symphonie  de  Bruckner  ou  un
symbole  alchimiste  médiéval,  est  soit  contenu  dans  une
encyclopédie, soit gravé sur une bande, soit codé dans les cerveaux
d'érudits. 

Et ceci est totalement certain, mais insuffisamment certain !

Que se passerait-il si votre cinglée de Société terrestre finissait par
se consumer dans une épouvantable destruction due aussi bien aux
bombes  fission-fusion-fission,  aux  armes  à  plasma  ou  à  une
annihilation chimique?

Les livres, les bandes, les disques-lasers, les manuscrits anciens, les
monuments  et  les  cerveaux  disparaîtraient  peut-être  !  (Nous
sommes en train de parler de manière métaphorique, puisque n'est
pas réalisable une hécatombe qui détruirait si bien la vie humaine
sur la planète, qu'elle désintègrerait absolument toutes les traces de
votre culture).  Mais accordez-nous au niveau de l'hypothèse que
cela puisse arriver. 

Cela  implique-t-il  que  l'annihilation  de  l'information  codée,
annihilerait  en même temps  toute  trace  de la  culture  accumulée
pendant des siècles de Réseau Social ? 

La réponse est : NON. 

D 357-2

LES CANAUX VERS LE B.B. 

Ces canaux qui nous relient au plan psychique collectif, n'ont pas
une nature énergétique, c'est-à-dire : la porteuse n'est pas un flux
d'énergie  comme  celui  que  vous  utilisez,  par  exemple,  dans  la
transmission électromagnétique de télévision. Ce ne sont pas non
plus  des  canaux  discrets (NdT:  "discret":  composé  d'éléments
séparés).  Observez  que  ce  que  vous  appelez  des  CANAUX
CONTINUS ne le sont pas en réalité, puisque le Temps est discret,
c'est-à-dire quantifié.

Ainsi  quand  vous  utilisez  le  réseau  téléphonique,  vous  pouvez
croire que vous transmettez un patron ou une fonction continue,
alors qu'en réalité il s'agit d'un échantillon à haute résolution. Sur



Ummo nos  canaux  sont  de  fréquence  très  élevée  (de  l'ordre  du
gigahertz). Mais il s'agit aussi de canaux discrets dans lesquels on
ne peut éliminer totalement le bruit de fond. 

Les canaux relient deux "plans" distincts de l'Univers. L'un d'eux
est  constitué  d'un  faisceau  de  dimensions  spatiotemporelles
composé d'éléments IBOZOO UU (Particules subatomiques) ; les
animaux que nous voyons,  les faisceaux de lumière,  les champs
électromagnétiques,  la  force  gravitationnelle  ou  les  interactions
entre particules nucléaires, en font partie. 

Il est vrai que les choses ne sont pas telles que nous les voyons. Un
objet  réel,  comme  un  arbuste  plein  de  floraisons,  nous  apparaît
comme une forme tridimensionnelle avec des couleurs vert sombre
et peut-être mauves, si les fleurs le sont, en fonction des radiations
chromatiques absorbées par ses atomes. 

Mais,  « l'arbre-que-nous-voyons »  ou  percevons,  n'a  rien  à  voir
avec  l'ensemble  structuré  d'IBOZOO  UU  qui  EXISTE-EN-
DEHORS-DE-NOUS. 

Les  patrons  bioélectriques  de  « l'ARBRE-QUE-NOUS-
VOYONS » passent au SUBCONSCIENT et de là à OEMBUAW,
c'est-à-dire  à  la  configuration  de  gaz  krypton  qui  transfère
l'information à BUAWA et à B.B.  .

Les  patrons  énergétiques  qu'il  émet  sont  traduits  par  les
neurocapteurs sous forme de patrons de potentiel électrique de la
membrane neuronale et c'est notre cerveau qui intègre toutes les
données.  Jusqu'ici,  nous ne  vous disons  rien  de  nouveau et  vos
spécialistes en Gestalt l'ont compris ainsi sur la planète Terre.

Mais, qui intègre ces patrons pour donner l'image universelle d'un
"ARBUSTE"? La réponse est B.B.  (psyché collective). 

Il s'agit d'un autre plan de l'Univers multidimensionnel, formé aussi
de faisceaux de dimensions. Ce n'est pas un Univers comme celui
que nous percevons, plein de galaxies formées par des nuages de
gaz et de poussières, d'étoiles en formation, de novas et d'étoiles
froides, de planètes refroidies comme celles d'Ummo et de la Terre,
de  planètes  quasistellaires,  chaudes  avec  une  croûte  quasi
incandescente où aujourd'hui la vie ne peut pas fleurir. NON.

Ce  plan  ou  Univers  PSYCHO-SOCIAL est  lui  aussi  formé  de
singularités  ou  de  concentrations  de  matière  et  d'énergie.  Il  est
aussi anisotrope que le nôtre. 

Il n'est pas possible de voyager jusqu'à lui. Sa masse globale est
infinie.  S'il  n'y avait  pas  l'énergie  quasi  infinie  apportée  par  les
rares  collisions  de  masses  de  signes  différents,  les  mutuelles
attractions  gravitationnelles  dans  ce  WAAM  également  en
expansion, l'auraient fait se condenser de manière permanente en
un noyau ponctuel et dense de "IBOZOO UU". 



WAAM B.B.  est le modèle du WAAM-WAAM.

Quand  WOA (Dieu)  engendra  le  WAAM-WAAM,  en  réalité  il
engendra les premières formes dans le WAAM B.B.  

S'il n'y avait pas eu l'influence divine, WAAM B.B.  serait isotrope,
un "cristal"  en expansion et  compression continue (en un temps
élémentaire  défini  par  deux  I.U.),  il  s'expanserait  puis
recommencerait à se comprimer, puisque son isotropie empêcherait
que des masses de signes différents se rencontrent pour former de
nouvelles  expansions  locales  et  maintenir  ainsi  une  anisotropie.
Mais l'infinitude de la masse empêcherait  à son tour l'expansion
isotrope de durer. 

Quelle  fut  la  cause  de  la  formation  de  singularités  dans  notre
Univers  :  galaxies,  poussières  et  gaz  intergalactiques  ou
galactiques, étoiles et astres froids ?

Tout  simplement  les  perturbations  que  nous  provoque  l'Univers
adjacent, qui à son tour est perturbé par un autre et ainsi de suite
jusqu'à  arriver  à  l'Univers  de  masse  infinie  que  nous  appelons
WAAM B.B.  

En ce sens, vous comprendrez pourquoi nous disons que WAAM
B.B.  est le patron de tous les Cosmos, patron dont l'information
initiale fut engendrée par WOA (Générateur ou Dieu).

Ensuite  :  le WAAM B.B.  se convertit  en un cerveau cosmique
divisé  en  une  multitude  de  cellules  ou  d'enceintes  que  nous
appelons B.B.  

Ce n'est pas un "cristal", dans le sens où sa configuration dans son
propre environnement ne présente pas de régularité géométrique.
Cependant son degré de complexité est élevé. Nous pourrions dire
que son niveau d'entropie est très bas. Sa densité d'information par
WAALI cubique est de l'ordre de 8,345.10  71 bits.(8345 par 10 élevé
à  la  puissance  76)  (Un WAALI vaut  approximativement  43.700
années lumière). 

Cette densité moyenne d'information est très proche de la densité
en bits par cm2 de cette feuille mécanographiée. 

Le  B.B.   est  une  structure  immense  comme  peut  l'être  notre
Univers, bien qu'elle ne puisse être mesurée en termes d'années-
lumière, puisque cela n'a pas de sens d'évaluer une quelconque de
ses dimensions en WAALI ou en mètres.  De plus sa complexité
organique est grandiose. Il est vrai que pour le mesurer nous avons
utilisé l'artifice de prendre une de ses dimensions équivalente à la
classique longueur dans notre Cosmos, et qu'encore ainsi sa densité
d'information soit plus basse (votre cerveau atteint une densité de
1019 bits / cm³),  tandis que le B.B. ne serait  pas supérieur à 104

(10.000) bits/cm³. 



B.B.  est une "centrale cosmique" capable de traiter l'information :
le  WAAM  B.B.   non  seulement  mémorise  et  traite  les  patrons
intellectuels et émotionnels des êtres vivants du multicosmos, mais
de plus il régit toutes les formes et singularités du WAAM-WAAM.

Ainsi, il dirige l'évolution des êtres vivants, c'est-à-dire des êtres
néguentropiques (les êtres qui évoluent contre l'entropie ambiante
du  Cosmos  qui  les  entoure).  Cette  évolution  est  gérée  par  des
mutations  et  la  sélection  du  milieu,  comme  l'ont  découvert  les
scientifiques de la Terre, non pas de façon sauvage et aveugle mais
modulée et dirigée par le WAAM B.B.  qui interagit avec les êtres
vivants en évolution par l'intermédiaire du BAAYIODUU (Chaînes
de Kr ).

Que  se  passe-t-il  quand  un  OEMMII  (humain)  meurt  ?
Naturellement l'OEMMII se désintègre, comme vous savez, en ses
atomes  constitutifs  en  se  confondant  avec  le  milieu  chimique
environnant. 

A l'instant  de  la  mort,  OEMBUAW,  c'est-à-dire  les  atomes  de
krypton,  cessent  d'exercer  leur  fonction.  Mais  au  contraire,
BUAWA (l'âme) se connecte complètement par l'intermédiaire des
valves  qui  unissent  les  deux WAAM (WAAM B.B.   et  WAAM
BUAWA) de sorte que cela équivaut à une véritable intégration
quasi totale de l'âme dans l'âme collective, où elle participe à
toutes les connaissances accumulées par l'humanité. 

Ceci est notre connaissance scientifique de la transcendance après
la mort d'un OEMII.

Un réseau d'IBOZOO UU agit  comme une valve entre BUAWA
(l'ÂME) située dans le WAAM  BUAWA et le B.B.  inséré dans le
WAAM B.B.  , permettant une "intégration" quasi absolue entre les
deux  entités.  C'est  WOA qui  fixe  les  caractéristiques  de  cette
chaîne d'I.U. (valve d'information) en un "temps" déterminé. 
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Monsieur  Jorge :  Nous  sommes  un  peuple  plus  ancien  que
OYAGAA (Astre froid de la Terre) . L’apparition de l’OEMII sur
les vieilles terres volcaniques d’Ummo remonte à quelques 9,3.106

années terrestres 

Il  est  très  difficile  de  déterminer  parmi  les  différents
« humanoïdes comme vous le diriez » qui se sont succédés en ces
temps  éloignés,  quelle  branche s’est  convertie  par  une  mutation
très  spéciale,  en  OEMMII  ou  homme  rationnel  avec  tous  ses
attributs  qui  se  centrent  dans  l’intégration  de  l’OEMBUAW
(Réseau de krypton)

Quand  l’humain  "naît",  c’est  à  dire:  non  à  l’instant  de  la
Parturition,  mais  quand  les  deux  gamètes  féminin  et  masculin
fondent  leur  charge  génétique  se  développe  dans  un  Univers



lointain  une  gigantesque  cellule  d’IBOZOO  UU  (en  réalité  un
réseau complexe de ces particules, formé par de grandes chaînes de
relations angulaires). Ces grandes chaînes forment à leur tour un
substrat  étendu  ou  une  matrice  où  s’engrammera  toute
l’information de notre vie dans un secteur du réseau pendant que le
restant  codifie  tout  un programme d’instructions  qui  conforment
chaque  OEMII  tétradimensionnel.  Remarquez  que  cet  humain  à
quatre dimensions, y compris le Temps – est conformé comme une
entité  non  continue  (discrète)  (pendant  ce  temps,  le  temps  est
constitué par quantum ou unités discrètes)  

Le BUAWA comme s’appelle cette cellule cosmique modèle toute
la conduite de l’homme librement et d’un seul coup, bien que nous
expérimentions l’illusion que le temps coule lentement. 

Mais il convient pour mieux comprendre le processus, d’accepter
notre lente perception du temps et d’analyser au long de son axe ce
qui survient en relation avec l’organisme et son BUAWA. 

En principe, nous savons que tout organisme vivant, une algue, une
bactérie ou une girafe de la Terre, quand il se génère, dispose d'un
BUAWA  (âme  individuelle)  (B.)  dans  ce  « cosmos  lointain ».
Cette âme est stérile. Son réseau d’IBOZOO UU n'est pas capable
de codifier une quelconque information car il n’y a pas de lien qui
l’attache à l’organisme qui est né sur un astre froid. Seul l’humain
synthétise  à  l’instant  de  la  fusion  chromosomique,  un  ensemble
d’atomes  de  Krypton  qui,  par  un  effet  que  nous  dénommons
(traduit: ) Effet Membrane ou Frontière, permet la communication
entre deux Cosmos tellement distincts.

C’est  ce  qui  s’est  produit  avec  le  premier  hominidé  qui  se
transforma  sur  Ummo  en  se  convertissant  en  « réellement
OEMMII. »  Nous ne savons pas  avec  exactitude  quand ceci  est
survenu,  ni  qui  était  ce  premier  privilégié  qui  devait  vivre  à
l’époque indiquée au début de cette lettre. 

Nous avons évidemment  pu reconstruire,  avec plus  de précision
que  la  Paléontologie  terrestre,  les  habitudes  et  les  rôles  de  ces
premiers habitants de notre planète
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Le B.B. est  constitué de contours ou cellules.  Une image serait,
pour nous comprendre,  "les galaxies de notre Univers", sauf que
dans  le  B.B.  il  ne  s'agit  pas  de  configurations  nébulaires  de
poussières  et  de  soleils,  mais  d'enceintes,  de  parties  à  cinq
dimensions. Dit autrement : ce plan cosmique ou B.B. est subdivisé
en  d'autres  B.B. ou  psychés  universelles,  chacun  d'eux
correspondant à une humanité planétaire (La confusion que vous
pourriez observer vient de ce que nous appelons B.B. (BUAUEE
BIAEEII  )  non seulement  l'Âme collective  de UMMO ou de la



Terre,  mais  aussi  le  plan cosmique (c'est-à-dire du multiunivers)
qui  contient  tous  les  B.B.  des  différents  réseaux  sociaux  qui
peuplent  notre  Univers  tétradimensionnel.  Nous  l'appelons  ainsi
puisque ce sont les quatre dimensions les plus perceptibles. 

Le plan cosmique B.B. contient des milliers de millions de B.B.
correspondant à autant d'humanités. C'est le B.B. de l'humanité de
la Terre qui, en connexion avec votre cerveau, traite l'information
reçue, engendrant la conception des choses. 

C'est  un  processus  holistique.  L'arbuste  que  vous  percevez,  non
seulement  vous  évoque  des  souvenirs  agréables  (un  buisson  de
jasmin peut s'auréoler de souvenirs agréables pour vous s'il vous
rappelle un agréable voyage en Grèce dans votre enfance) mais le
jasmin en soi est euphorisant pour vous. 

Pourquoi l'est-il ? Pour la simple raison que des millions de jasmins
ont pu évoquer des souvenirs agréables à tant d'autres personnes,
tandis que d'autres millions de serpents ont accumulé dans le B.B.
une charge  d'angoisse que  vous percevez,  bien  que  vous n'ayez
jamais touché un ophidien. 

B.B.  accumule  des  milliers  d'années  d'angoisse  sociale,  de
souvenirs,  de  tortures,  d'évocations  de  guerre,  mais  aussi  des
symboles  universels,  la  remémoration  d'agréables  fêtes,  la
réminiscence de métaphores et de mélodies.

Quand  de  nombreux  OEMII  dansent  dans  le  cadre  d'une  fête
populaire  brésilienne,  il  existe  une  harmonie  évidente  entre  les
composants  de  l'ensemble  qui  leur  permet  de  coordonner  leurs
mouvements  chorégraphiques,  bien  que les  danseurs  gardent  les
yeux fermés. 

Au  cours  d'un  incendie,  la  réaction  collective  ressemble
apparemment  à  celle  d'un  organisme vivant  dont  les  cellules  se
déplacent  par  un  tropisme  collectif.  Quel  facteur  psychosocial
coordonne  tous  les  humains  dans  un  regroupement  grégaire?
Depuis  une  manifestation  politique  (desquelles  vous  êtes  si
passionnés) jusqu'à notre grégarisme discipliné du Gouvernement
Général de UMMO, depuis une communauté religieuse de l'Église
Catholique  Romaine  jusqu'au  suicide  collectif  des  sectaires  au
Guyana en novembre 1978.

Les  idées  universelles  de  Dieu,  l'âme,  l'amour,  la  haine..,  ne
seraient pas en vigueur dans votre culture et  la nôtre si elles ne
venaient  pas de nos B.B. respectifs.  Vos anthropologues  se sont
parfois  étonnés  de  la  cause  qui  rend  possible  que  des  mythes
comme le Déluge se soient développés dans des cultures diverses.

En première approximation, on pourrait croire que des voyageurs
de l'une ou l'autre société auraient pu transmettre de l'une à l'autre
la légende. Mais cette hypothèse s'écroule facilement quand de tels
mythes primordiaux apparaissent simultanément sur des continents



qui  n'étaient  pas  en  relation  à  ces  époques  où  les  voies  de
communication étaient presque inexistantes. 

L'information se propage par des patrons qui sont d'authentiques
fonctions continues, et le rapport signal-bruit est infini, ce qui lui
permet de ne pas être redondante. Le bruit est inexistant, chose que
nous  n'atteindrons  jamais  même  avec  la  technologie  la  plus
sophistiquée.  La  vitesse  de  transmission  est  quasi  infinie.  A tel
point qu'il est seulement nécessaire de tenir compte du temps peu
rapide  de  propagation  de  l'information  le  long  des  réseaux
neuroniques du cerveau, mais une fois que le OEMBUAW a codé
le message, la psyché BUAWA et B.B. reçoivent simultanément les
deux  informations,  celle  appelée  émotionnelle  et  l’intellectuelle.
Cette dernière se propage par résolution quantique ; la première est
globalisée ou comme vous diriez holiste, intégrée ou gestaltiste.

C'est pourquoi B.B. traite l'information accumulée par votre
humanité (vous savez déjà que nous,  sur Ummo, avons comme
réseau  social  notre  propre  B.B.)  et  l'élaboration  définitive  sous
forme de grands paradigmes universels, il la retourne aux hommes
de la Terre.

Il  reste  à  mes  frères  spécialistes  d'Ummo,  à  résoudre  l'énigme
passionnante de savoir si les différents B.B., correspondant à tant
d'autres civilisations planétaires, peuvent s'échanger l'information.
Au jour d'aujourd'hui, nous n'avons pas trouvé d'indice fiable que
cela se produise ainsi.

Le  diagramme  joint  doit  être  interprété  comme  didactique  et
symbolique.  En aucune manière,  les images ne correspondent au
système réel du WAAM-WAAM, puisque ses vraies formes sont
trop complexes  pour les représenter  sur une feuille  de papier  et
qu'elles en arriveraient à induire de la confusion.

Représente  le  WAAM-WAAM ou ses trois
plans ou notre propre WAAM au milieu des
autres possibles en nombre infini. 

 Le  WAAM  limite,  de  masse  infinie,  qui
contient le B.B. ou BUAWA BIAEII 

 BUAWA  BIAEII  ou  cerveau  psychique
collectif d'où émergent autant de paires de
OAUOO NIAUXOO qu'il y a d'êtres humains
dans le réseau social 

 Canal "centrifuge" (1) d'information, soit le
OAWOO  NIUASOO  qui  transfère
l'information  du  B.B.  dans  le  corps  de
l'OEMMII 



 Canal  "centripète"  (1)  qui  transfère  les
données depuis  l'OEMMII  vers  les  entités
psychiques 

 Atomes  de  Kr  qui  agissent  comme  des
vannes  (relais)  d'entrée  et  de  sortie
d'information  entre  les  différents  WAAM
(univers) 

 WAAM dans lequel nous vivons 

 Flêche du temps 

 Cadre  dimensionnel  qui,  avec  le  temps,
structure le WAAM réel 

 OEMII  tétradimensionnel,  homme
spatiotemporel 

 WAAM  de  masse  nulle,  qui  contient  les
divers esprits des êtres humains (un réseau
d'Ibozsoo uuhu). 

 Ces canaux n'existent pas en réalité. Ils se
réduisent aux relais de Kr qui lient le WAAM
réel que nous percevons avec le WAAM  B

  

Les  "sphères"  représentent les  différents
esprits  humains  ,  évidemment  leur  forme
réelle n'est  pas  celle  de  volumes
symétriques de rayon constant. 

 

Bien qu'ils  n'apparaissent  pas  dans  le  graphique,  on sous-entend
qu'entre les trois WAAM existent une infinité d'Univers, supposés
accessibles, qui contiennent des singularités de masse et d'énergie.

(1) le concept "centrifuge" ou "centripète" est  relatif  à la source
d'information considérée, comme vous le savez.

 

"Diagramme"
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LA CONFIGURATION CRITIQUE DU CERVEAU

Ce rapport, ainsi qu'un autre texte, nous l'avons fourni à vos frères
du Canada,  mais  comme à  vous,  hommes  d'Espagne,  semblable
information ne vous est pas parvenue, nous voulons en tracer les
lignes essentielles dans ces paragraphes.

Dans  le  processus  évolutif  et  pourtant  néguentropique  des
architectures vivantes, le système nerveux animal atteint un rang
très  élevé.  Observez  comment  la  matière  se  constitue
progressivement en structures de niveaux croissants de complexité.
Ce n'est  pas seulement  la densité  de l'information qui augmente
chaque fois alors que les molécules continuent à s'organiser dans
des  espaces  réduits,  mais  son  architecture  merveilleuse.  Des
millions  de  fibres  nerveuses  qui  déjà  en  elles-mêmes  sont
complexes  s'interconnectent  au  moyen  de  protubérances
dentriques, se connectant entre elles pour faire passer l'information.
Ces structures neuronales de base, dotées de différentes fonctions,
s'interconnectent  à  leur  tour  en  réseaux  formés  par  des  noyaux
fonctionnels de complication croissante. La configuration finale est
le cerveau de l'OEMII, capable de capter les informations de son
milieu physique, de les intégrer, de les envoyer en partie au B.B.
ou  de  les  utiliser  à  son  tour  pour  réagir  à  et  manipuler  son
environnement  physique.  Jusqu'à  présent  nous  ne  vous  révélons
rien que vous ne sachiez.

Quel est l'aboutissement final de cette évolution du cerveau humain
?  Avant  tout,  nous  vous  expliquerons  que  l'évolution  du  réseau
nerveux comprend des étapes quantiques dont chacune donne lieu à
un nouveau phénomène.



Pour  comprendre  cela,  nous  devrons  vous  rappeler  au  préalable
quelques notions de notre BIOPHYSIQUE DES RÉSEAUX.

Un réseau ou système est  intégré par des nœuds ou pôles reliés
entre  eux  par  des  canaux.  Les  nœuds  peuvent  êtres  des  points
massiques  simples  ou des sous-systèmes complexes.  Les canaux
sont  à  leur  tour  des  flux  de  force,  d'énergie  ou  d'information.
Fréquemment, les nœuds et les canaux sont à leur tour des réseaux
plus élémentaires. Des réseaux qui vous seront familiers peuvent
être représentés par un système de téléphonie urbaine, dans lequel
les  canaux sont  de simples  conducteurs  par  lesquels  circule  une
intensité électrique modulée pour l'information, par le téléviseur de
votre  domicile,  le  moteur  d'une voiture  de tourisme dans  lequel
existent des interconnexions compliquées, mécaniques, électriques,
de masse-énergie (essence) ou de gaz (air, gaz de combustion, etc.).

Un autre type important de réseau est la société des OEMII, ses
nœuds  sont  à  leur  tour  des  sous-systèmes  complexes:  des  êtres
humains, et les canaux d'information sont aussi importants que les
canaux de masse et d'énergie. Les nœuds (hommes) se connectent
au milieu biophysique et à d'autres nœuds (vos frères), par des flux
divers.  Un  canal  de  transfert  s'établit  quand  vous  recevez  une
information olfactive ou optique, quand vous remettez un objet à
un autre frère ou quand vous parlez avec lui.

Naturellement;  les  édifices,  les  avions,  les  gouvernements,
l'outillage, les ordinateurs et les stylos, sont autant d'exemples de
réseaux.

Il  est  évident  qu'un organisme animal  est  aussi  un réseau,  et  la
structure  la  plus  complète  de  tous  ceux  qui  soient  connus,  le
cerveau humain, se transforme ainsi en le plus parfait des réseaux
connus.

Nous désirons vous faire remarquer qu'il existe des réseaux dont
les  connexions  ne  sont  pas  des  canaux  par  lesquels  circulent
l'énergie,  l'information,  la  masse  (liquide,  gazeuse  solide  ou
plasmique).  Un  exemple  de  tels  systèmes  ou  réseaux  serait  un
polygone ou le système formé par les murs, le toit et le sol d'un
logement.

Bien que nous nous écartions  de notre  objectif  didactique,  nous
vous  rappelons  que  Tout  le  WAAM-WAAM  constitue  un
gigantesque macro-réseau, formé par les sous-systèmes ou réseaux
qui  à  leur  tour  sont  intégrés  par  des  réseaux  encore  plus
élémentaires. Notre effort dans le champ de la physique a été de
créer  un  modèle  mathématique  complet  qui  explique  le
déroulement  et  les  fonctions  de  ces  réseaux.  N'oubliez  pas  que
beaucoup d'éléments de tels réseaux ont un caractère quantique. De
sorte  que leur  comportement  est  aléatoire  et  donc imprédictible.
Cela introduit un important facteur de caractère indéterministe dans
de nombreux systèmes de ce type. 



Maintenant  nous  vous  invitons  à  prêter  attention  à  une
caractéristique importante des RÉSEAUX.

C'est  précisément  à  ce  point,  que  le  développement  de  notre
science  se  trouve  bien  plus  avancé  que  la  votre.  Suivez
scrupuleusement les paragraphes qui suivent. 

La  propriété  la  plus  importante  d'un  réseau  est  ce  que  nous
appelons  EIDOAYUEE.  (Le  mot  le  plus  proche  en  langue
espagnole serait: Émergence) 

Quand un système se structure de façon particulière, surgit alors la
l’émergence. Il n'est pas facile d'exposer ses lois dans un espace
restreint. Pour cela nous recourrons à des exemples didactiques.

La condition nécessaire mais non suffisante, est qu'il se produise un
saut  dans sa complexité  ou concentration d'information  dans ses
éléments.  Plus  grande  est  la  densité  d'information  plus
transcendante est aussi l’émergence.

L’émergence  est  le  fait  évident  pour  vous  de  ce  qu'un  Réseau
possède des propriétés et exerce des fonctions que ne possèdent pas
les éléments qui le composent.

Observez un réseau inerte. Un polygone pentagonal. Il est formé
par cinq nœuds et cinq connexions rectilignes. Séparez les points et
les lignes. Aucune d'elles ne jouit de la propriété pentagonale, vous
ne pouvez pas dire qu'une droite segmentée possède une dixième
partie  de la propriété  pentagonale.  Mieux, le  fait  de les faire  se
relier entre elles engendre une propriété géométrique nouvelle. 

Une de vos émissions de la radio diffusion n'est rien d'autre qu'un
réseau  dont  les  composants  sont  des  câbles,  des  soudures,  des
semi-conducteurs,  des  tubes  à  vides,  des  condensateurs,  des
résistances fixes et variables, en plus des éléments de support. Le
réseau est capable de moduler l'énergie et de la propager par une
antenne.  Mais  essayez  de  décomposer  le  circuit.  Pourriez-vous
avec  l'un  de  ses  composants,  rayonner,  ne  serait-ce  qu'un
millionième d'énergie modulée ?

Observez que sont en outre possibles des configurations infinies de
réseaux mais que seulement un petit pourcentage d'entre elles sont
vraiment fonctionnels ou significatives. Il n'est donc pas question
de densifier  l'information  au  hasard.  Vous  pouvez  fabriquer  une
machine très compliquée avec des bielles, des ressorts, des vis, des
balanciers,  des  barres  de  fer,  des  pignons,  des  courroies  de
transmission, des volants et des axes, des leviers et des balancines,
qui ne servent à rien ni ne se mettent en mouvement bien que nous
puissions  mesurer  une  valeur  respectable  de  la  densité
d'information.

Il existe des modèles mathématiques qui permettent à des réseaux
d'être fonctionnels ou signifiants. Quand un ingénieur de la terre



conçoit  un  modèle  d'appareil  photo,  de  robot  ou  de  ciseaux,  il
l’utilise intuitivement contrairement à l'inventeur fou qui crée par
exemple,  une  machine  fantastique  à  mouvement  continu.  Et  ce,
bien  que  les  physiciens  de  la  Terre  n'aient  pas  développé  une
théorie  générale  de  l’ontologie  des  systèmes  qui  permette
d'engendrer le Modèle d'Émergence

Récapitulons jusqu'à ce point:

Un  réseau  :  S'il  est  spécialement  structuré,  il  engendre  une
ÉMERGENCE ou une fonction ou signifié, dont les propriétés sont
supérieures de façon significative aux sommes des propriétés  de
ses  composants.
Au  plus  un  réseau  est  complexe,  c'est  à  dire,  quand  sa  densité
d'information est plus grande plus grande et plus transcendante est
la fonction émergente ou sa signification.

Nous  devons  en  outre  vous  avertir  et  vous  montrer  que  cette
ÉMERGENCE  se  manifeste  de  façon  quantique  "en  sauts",  en
paliers. Le modèle d’émergence ne se développe pas comme une
fonction continue, mais comme une fonction en paliers.

Voyez  avec  un  exemple  :  Vous  pouvez  développer  un  simple
moteur à explosion, formé d'un cylindre, d'un piston d'une bielle et
de valves, d'un volant quelconque et d'un arbre, d'un carburateur
élémentaire et de quelques composants supplémentaires. C'est un
réseau  duquel  ÉMERGE  la  fonction  de  générer  de  l'énergie
cinétique  par  rotation,  en  application  des  principes  de  la
Thermodynamique connus de vous. A partir de là vous pouvez le
perfectionner.  Non  seulement  en  y  ajoutant  des  composants,  un
carburateur plus sophistiqué, de nouveaux cylindres synchronisés,
un système d'allumage électronique, aussi en réduisant la taille des
éléments, grâce à quoi le système croît en densité d'information.

Mais  l'émergence  ne  varie  pas.  Il  en  résultera  un  meilleur
rendement, une puissance supérieure, une meilleure stabilité dans
la rotation, mais elle demeure constante. Vous n'obtiendrez pas que
ce réseau, ce moteur  émette  des images  télévisées  ou forme des
images  sur  une  plaque  sensible.  Il  faudrait  un  saut  qualitatif
considérable,  une transformation essentielle  dans ses composants
pour obtenir qu'il se comporte comme un appareil photo.

Peut-être  aurez-vous  une  notion  plus  claire  de  ce  concept  en
observant l'évolution d'un Réseau nerveux animal. Ici "l'ingénieur"
qui élabore le modèle de comportement du réseau, est B.B. c'est à
dire l'Univers modèle ou Conscience collective.

Observez l'organisme d'un Cœlentéré, connu des zoologues de la
Terre.  Lui,  il  développe  des  cellules  sensibles  (protoneurones)
capables de différencier les stimuli de l'extérieur. Voilà un système
nerveux  primitif  dont  l'ÉMERGENCE  est  élémentaire,  recevoir
l'information et réagir par un acte réflexe.



Observez maintenant  des organismes plus évolués.  Par exemple,
des échinodermes.  Chez eux on constate  un saut quantique,  une
fonction émergente radicalement distincte.

Chez  l'échinoderme,  le  réseau  s'est  fait  non  seulement  plus
complexe,  mais  il  a  changé  d'architecture.  Les  neurones  en
ganglions de configuration spéciale s'y sont intégrés.  Maintenant
l'émergence  est  aussi  distincte.  Elle  se  manifeste  en  forme  de
conduite intégrée. Le réseau accumule l'information, mémorise des
souvenirs,  et  l'animal,  face  à  un  stimulus  ne  réagit  pas
automatiquement par un acte réflexe, mais il module sa conduite en
fonction de l'expérience engrangée.

Dorénavant,  dans  l'évolution,  ce  système  nerveux  ira  en  se
compliquant  de  plus  en  plus.  Les  poissons,  les  amphibiens,  les
reptiles  et  les  mammifères  édifient  les  ganglions  formant  une
masse encéphalique capable de prendre des décisions de caractère
déterministe (sans libre arbitre), mais en fonction de ce que vous
appelleriez  "programmations  de  données  engrangées".  Ces
animaux  captent  l'information  durant  toute  leur  existence,
l'emmagasinent,  l'élaborent  à un niveau élémentaire,  édifient  une
formation cérébelleuse capable de mémoriser des automatismes et
de prendre des décisions, non seulement en fonction de ce qu'ils
observent dans leur milieu ambiant, mais qui les guident également
pour leur programme interne et  leurs souvenirs. Les modèles  de
conduite comme ceux que vous appelez des réflexes conditionnés,
permettent  à ces organismes de développer un apprentissage qui
sera supérieur parfois au conditionnement de ses instincts.

Nous  devons  considérer  maintenant  un  saut  transcendant  dans
l'évolution cérébrale. Les mammifères hominidés transforment leur
encéphale  en  un  réseau  complètement  distinct.  C'est  ainsi  que
s'engendre le cerveau de l'OEMII (Homme).

Nous voulons insister sur le point que ce n'est pas seulement une
fonction de complexité. Il est certain que pour arriver à accomplir
ce saut, une densité d'information de 1019 bits/centimètre cube est
nécessaire.  Mais  la  clef  du  changement  émergent  doit  être  une
nouvelle  structure  du  réseau.  La  formation  ganglionnaire
amygdalienne, l'hippocampe, appelé par les neurologues de la Terre
aire septale et le cortex frontal pour que se crée un cerveau distinct
qui  engendre une émergence transcendante  ;  La CONSCIENCE.
En premier lieu, cette masse visqueuse qu'est le cerveau, se met en
contact avec BUAWA (Âme ou psyché) et avec B.B. L'organisme
peut à partir de maintenant, adopter des décisions libres quoique le
pourcentage en soit encore assez limité. Mais le plus important et
ce qui échappe même aux neuropsychologues et aux théologiens de
la  Terre,  est  que ce petit  cerveau se convertit  en  un capteur  du
WAAM-WAAM.  A  l'instant  de  sa  formation,  sa  fonction
transcendantale consiste à capter de l'information pour le B.B. et,
au moyen de ce transformateur grandiose qu'est le WAAM B.B.,
modifier pas à pas la structure de l'Univers. 



Quand un humain d'un quelconque astre froid situé à un endroit
reculé  quelconque  de  l'espace,  dans  le  sein  d'un  Univers
quelconque,  observe,  pense,  agit  ;  simultanément  sa  conduite
intellectuelle,  pratique  et  en  tant  que  captatrice  d'information,
induit  une  modification  de  la  configuration  du  WAAM-WAAM
(Univers multiple).

Arrêtez-vous pour penser un instant à la nature de ce changement
morphologique expérimenté par un cerveau qui avant demeurait à
l'intérieur  d'un hominoïde peu distinct de l'un de vos gorilles ou
chimpanzés,  et  qui  maintenant  occupe  la  cavité  crânienne  d'un
humain.

Dans votre monde technologique,  ces sauts dans la fonction des
réseaux sont fréquents. 

Vos ingénieurs électroniciens savent bien à quel point il est simple
de  transformer  quelques  circuits  récepteurs,  dont  la  fonction  ou
émergence  consiste  à  amplifier  des  trains  d'ondes  magnétiques
modulées en circuits émetteurs, capables de codifier et de propager
l'information, par la simple modification qui suppose qu'on ajoute
des  condensateurs  et  des  résistances,  qu'on  modifie  quelque
connexion et qu'on y ajoute une capsule microphonique.

D792-1 ( 3° partie)

Il  n'est  pas  possible  de prédire  avec certitude  la  fin  des  univers
jumeaux,  WAAM  et  UWAAM,  qui  nous  sont  familiers.  Nous
pouvons,  cela  oui,  déterminer  avec  un  certain  niveau  de
probabilités ce qui va se passer pour notre Cosmos (dans lequel
nous  "résidons")  en  fonction  de  la  ligne  évolutive  que  nous
observons.  Sa  fin  sera  "probablement  "  un  continuum  spatio-
temporel configuré comme une hypersphère de rayon quasi infini.
N'existeront plus dans "notre" futur les configurations de masse ou
"tourbillons"  :  vortex  énergétiques  (ondes  confinées).  Seule
existera une distribution isotrope de radiations à un très bas niveau
d'énergie,  produit  d'une  mise  en  phase  des  trains  d'onde  que
supposent ces structures d'IBOZOO UU, engendrées par WOA à
travers le WAAM BB

Ce modèle de la fin a été développé avec pas mal de succès par vos
propres  cosmologues.  Il  convient  seulement  de  préciser  qu'il
n'existe  pas  de certitude  que cette  fin  pour  notre  Univers  doive
nécessairement  se  produire,  car  il  est  impossible  de  prédire
d'hypothétiques actions correctrices du WAAM-WAAM. 

Le  Multicosmos  se  comporte  comme  un  organisme  vivant  auto
conscient, intelligent (grâce à son B.B.), doté de libre arbitre pour
évoluer. Si en son sein, l'un de ses Univers suit une ligne d'entropie
croissante  et  par  conséquent  de dégradation  et  de mort,  d'autres
cosmos  évoluent  de  façon  néguentropique.  Un  exemple  à  titre
didactique, pourrait être le suivant:



Le WAAM-WAAM ressemble à un OEMII qui ne serait doté que
d'organes sensoriels propriocepteurs. C'est à dire, un homme à qui
il  manque  les  yeux,  l'odorat,  le  toucher  épidermique  externe,
l'organe  de  Corti,  etc.  Cet  homme  ne  pourrait  pas  percevoir  le
monde  extérieur  simplement  parce  qu'un  tel  Univers  externe
n'existerait  pas.  Mais  il  serait  conscient  de  son  métabolisme
biochimique,  de  sa  température  interne,  de  ses  tensions
musculaires,  de  son  propre  schéma  somatique.  Cet  homme
penserait  et prendrait  des décisions sur son propre corps, réglant
son métabolisme biochimique, son développement histologique. Si
en son sein apparaissait un élément perturbateur, il serait capable
d'en  enrayer  la  croissance  en  ayant  recours  à  des  moyens
immunologiques. Il détruirait ses vieilles cellules et régénèrerait en
changeant son génome en d'autres entités cytologiques. Son âme
serait WOA en symbiose avec B.B. Le premier lui soumettrait des
modèles et idées informatives, le second permettrait son processus
intellectuel,  mais  sa  conduite  et  sa  fonction  neurosensorielle,
seraient régies par des organes microscopiques distribués au hasard
dans son corps, constitués  par les cerveaux,  encéphales humains
résidents d'astres froids.

O6-60

WOA (Dieu)  engendre WAAM-WAAM (le  Pluricosmos)  en une
seule fois, dans toutes ses potentialités (quasi infinies)

Les  EESSEEOEMMII  (êtres  pensants)  de  WAAM-WAAM
concrétisent une partie des potentialités.

Chaque  humanité  pensante  en  tant  que  partie  unique  des
EESSEEOEMMII  modifie  AIIODII  (l'ensemble  des  réalités
potentielles) en interprétant une des possibles réalités.

Chaque  humanité  pensante  réalise  son  AIIODI  (REALITE)  en
modulant  AIIOODII (la  trame des  potentialités  réalisables).  Elle
modifie AIIODII et  informe WOA.

Cette  information  se  transmet  et  se  capte  par  l'intermédiaire  de
BOUAWA BIAEII  (âme planétaire)  associée  a  chaque  humanité
planétaire

Ainsi  WAAM-WAAM  s'organise  au  fur  et  a  mesure  qu'il  est
engendré par WOA. Ce processus est à la fois simultané et infini
Le  temps  n'y  prend  aucune  part  n'étant  qu'une  interprétation
particulière de chaque AIIODI.

O6-64

WOA génère  la  potentialité  d'apprécier  la  saveur  d'un  aliment
WOA génère la potentialité d'apparition du fruit "orange".



Les deux potentialités sont réalisées sur la planète Terre. Chaque
Terrien expérimente son appréciation de la saveur d'une orange et
transmet cette information a B0UAWA BIAEII (l'âme planétaire).

BOUAWA BIAEII informe WOA sur l'appréciation globale de la
saveur du fruit "orange" que WOA ne peut expérimenter.

WOA renforce la potentialité du fruit  "orange" car sa saveur est
globalement appréciée par les OEMMII (humains) qui peuvent la
goûter.

O6-65

TRANSCRIPTION DU TEXTE DE L’IMAGE

Le caractère non-infini des potentialités de WAAM-WAAM se base
sur la  seule  conjecture,  vérifiable  par  tout  observateur  que ni  le
zéro mathématique, ni son inverse (infini mathématique) n'existent
en absolu dans le cadre physique.

Notre  modélisation  mathématique  de  WAAM-WAAM  tétra-
trièdique  nécessite  uniquement  12  dimensions  pour  s'exprimer.
Notre  modèle  physique,  fonctionnel,  considère  uniquement  10
dimensions: le trièdre dimensionnel constituant le "temps" (T) est
réduit à une seule dimension axiale autour de laquelle pivotent les
3 autres trièdres.

Dans  chacun  des  3  autres  trièdres  chaque  dimension  se  définit
angulairement par rapport à l'axe T. Les positions angulaires des
dimensions  sont  séparées  par  un  incrément  angulaire  minimum,
vérifié expérimentalement, d'environ 6.10^-11 radian.

En  deçà  de  cet  Incrément  les  vibrations  dimensionnelles  se
confondent en un seul harmonique.  Il n'existe donc, en pratique,
qu'environ  10A11  orientations  angulaires  distinctes  entre  une
dimension et l'axe T dans l'intervalle de 0 à 2 pi dans chacun des
degrés de liberté.

Chaque combinaison  des  orientations  possibles  au  travers  des  9
dimensions libres constitue un WAAM (univers).

Le nombre de WAAM possibles est ainsi limité à un maximum de
10^495.  Le  WAAM-WAAM  est  donc  limité.  De  même  sont
limitées les émergences de potentialités au sein de chaque WAAM.

O6-67

La fusion avec BOUAWA BIAEII s'effectuera quoiqu'il en soit à la
mort de l'OEMII (corps physique).



Poursuivre ce but, par ailleurs acquis d'avance, durant sa vie, en
niant l'OEMII par privation de sensations et d'interaction avec le
réel, est contraire à son rôle fondamental d'expérimentateur.

Vouloir s'informer pleinement du BOUAWA BIAEII en se privant
d'expériences sensuelles concrètes revient à vivre une illusion.

 

____________

Chaque  WAAM,  notre  Univers  y  compris,  à  l'exception  de  2
univers limites, s'exprime en 10 dimensions qui ne sont pas toutes
perceptibles par l'OEMII.

Chaque trièdre dimensionnel comporte 3 dimensions. Vous pouvez
vous représenter chaque trièdre sous la forme d'une pyramide,  à
base  triangulaire,  dont  les  arêtes  sont  élastiques  et  articulées  a
chaque sommet selon 9 degrés de liberté, l'un des sommets étant
par ailleurs articulé autour de l'axe T.

De chacun des 3 trièdres libres, aucune arête ne peut prendre la
même  orientation  qu'une  autre  quelconque  y  compris,  et  en
particulier, celle de l'axe T.

O6-85

Q :  Les animaux n'en ont manifestement pas besoin, alors à quoi
sert l'âme individuelle ?

R : (image ci-dessous)



O6-111

Q;
Est-ce BB qui réglemente l' apparition des maladies et de nouveaux
virus mortels pour l'humanité ? Et les catastrophes naturelles ?

R : 

C’est ainsi. Les virus et leurs mutations sont régis sous l’influence
de BB.

BB  peut  aussi  favoriser  quelques  conditions  pour  amplifier  ou
diminuer la probabilité de présence de phénomènes régis par des
lois simplement physiques.

BB n'agit pas contre l’humanité. Il agit globalement en faveur de la
Vie.

Il s'oppose à tout facteur qui met en danger l'équilibre dynamique
résultant de millions d'années d'évolution.

BB agit sur le long terme. Les catastrophes naturelles résultent de
perturbations causées par une plus grande activité solaire, avec une
augmentation  de  l'émission  d'ondes/particules  que  vous  appelez



gravitons/neutrinos, piégés dans les couches denses du noyau de la
Terre.

L'activité  humaine  amplifie  aussi  ces  phénomènes  dans  d’un
niveau significatif.

O6-125

“Aimeriez-vous partager votre maison avec des voyous qui ont tué
vos enfants  ?  WOA ne condamne ou ni  pardonne:  il  protège sa
maison. Entrée interdite.”

O6-132

Vous devez prendre en compte deux aspects distincts de BOUAEII
BIAEII  (BB).  Lorsque nous parlons  de  BOUAWA BIAElI  nous
nous   référons  à  la  partie  spécifique  de  BB  qui  contient
l'information  néguentropique  des  OEMII  défunts  (association  de
souvenirs,  d'affects  et  de  leurs  chaînes  d'implications).  Lorsque
BOUAWA est injectée dans BOUAWA BIAEII,  la reconformation
agit  comme  un  filtre.  Seule  est  prise  en  compte,  en  définitive,
l'information utile non contradictoire aux OUAA de WOA. En ce
sens  aucune  information  entropique  n'entre  dans  BOUAWA
BIAEII.

 

Toutefois, BB traite toute l'information disponible au cours de ce
processus de filtrage/conformation. Cette information vient enrichir
les  mécanismes  réactifs  généraux  de  BB  relatifs  à  l'évolution
globale  du milieu.  Ainsi,  une âme imprégnée  de la  forte  charge
entropique de ses souvenirs destructeurs informe de la potentialité
destructrice de l'ensemble de la race humaine, contraire à l'action
globale de BB.

Une  charge  entropique  trop  forte  des  âmes  à  reconformer  peut
 donc entraîner, par effet de seuil une action compensatrice de BB
visant à réguler ce potentiel entropique.   BB peut alors mettre en
œuvre des mécanismes régulateurs directement dirigés contre les
OEMMII  qui.  globalement,  portent  atteinte  à  l’homéostasie  de
l'écosphère  globale  sans  que  l’influence  de  la  sous-partie
BOUAWA BIAEII ne puisse contrer cette tendance.

O6-136

TRANSCRIPTION DU TEXTE DE L’IMAGE

La télépathie est une étape naturelle dans le processus évolutif qui
découle de l'accroissement continu de la masse corticale et de la
complexification  des  connexions  synaptiques  et  neurono-gliales.
L'architectonie  corticale  propre  à  la  télépathie,  chez  les
OYAGAAOEMMII,  existe  à  un  niveau  primaire  au  niveau  des
groupes neurono-gliaux spécifiques au langage qui relient le gyrus



angulaire et l'aire de Broca. Toutefois, la complexité nécessaire â la
fonctionnalité complète n'est atteinte que pour la partie restreinte
de  la  population  d'OYAGAA  ayant  subi  la  mutation  M130
(haplogroupe C de l'ADN du chromosome Y). Le développement
de ces groupes neurono-gliaux reste insuffisant chez la plupart des
autre  groupes raciaux,  en particulier  chez les individus ayant  un
haplogroupe prépondérant  de type  R (race blanche),  sauf cas de
mutation  individuelle  favorable.  Les  OEMMII  d'OYAGAA ont
aussi le désavantage de l'unilatéralité des aires cérébrales dédiées
au langage.  Une capacité  restreinte  de télépathie reste cependant
possible, moyennant un exercice rigoureux, grâce à la plasticité de
ces  zones  cérébrales  et  au  caractère  multimodal  des  neurones
impliqués dans le processus.

La  capacité  télépathique  se  développe,  dès  le  tout  début  de
l'adolescence,  en  pratiquant  un  exercice  constant  nécessitant
beaucoup de calme, de concentration et d'intimité avec un parent
affectivement très proche. II s'agit d'un processus d'apprentissage
psychodynamique  qui.  sur  OUMMO.  nécessite  plusieurs  mois
terrestres  pour  obtenir  une  connexion  systématiquement
reproductible par renforcement progressif des circuits synaptiques
effecteurs.  Ceci  pour le  seul  parent  avec lequel  l'enfant  s'exerce
durant  cette  première  phase.  Le  processus  se  poursuit,  plus
rapidement  à  chaque  fois,  avec  l'ensemble  des  membres  de  la
famille proche.

La capacité télépathique des enfants est testée durant les 40 XII
(jours  d'OUMMO)  d'orientation  précédant  l'intégration  à
l'OUNAWO OUI  (université)  à  l'âge  de  64.67  XEE (13.7  ans).
Cette  capacité  continuera  de  se  développer,  par  émulation  et
affinités, entre les jeunes qui se côtoient au quotidien.

O6-137

Une mutation concerne en règle générale plusieurs chromosomes à
la fois. Mais la traçabilité intergénérationnelle des mutations n'est
possible,  chez  vous,  qu'au  travers  de  l'ADN  mitochondrial  (en
lignée  matrilinéale)  ou  de  l'ADN du  chromosome  Y (en  lignée
patrilinéale). Concernant la complexification des zones du langage
nécessaires  à  la  fonctionnalité  télépathique.  seule  l'analyse  des
haplogroupes  de  l'ADN  du  chromosome  Y  s'est  avérée
discriminante. La mutation dont découle cette complexification fut
très  probablement  concomitante  ou  résultante  directe  de  la
mutation M130 chez un individu mâle habitant au Moyen-Orient
voici  environ  54000  ans.  En  d'autres  termes,  le  polymorphisme
d'un  seul  nucléotide  de  l'ADN  du  chromosome  Y durant  cette
mutation  M130  n'est  aucunement  responsable  des  aptitudes
télépathiques spécifiques de l'haplogroupe C associé, mais il en est
le  seul  traceur  génétique  discriminant  reconnaissable  qui  ait
remonté  le  cours  des  générations  impactées  jusqu'à  l'époque
actuelle.  Le  caractère  génétique  favorable  à  la  télépathie  est
transmis  aux  générations  successives  quel  que  soit  le  sexe  du
parent ou du descendant selon un mode autosomique dominant. Ce



caractère se dilue cependant en cas de croisements entre individus
d' haplogroupes différents.

Sur OUMMO il n'existe qu'une seule race et nous partageons tous
les mêmes caractéristiques tant au niveau de l'ADN mitochondrial
que sur le plan de l'ADN transmis par l'allosome sexuel masculin
qui n'est pas, chez nous, tout à fait équivalent à votre chromosome
Y.  Notre  capacité  télépathique  est  très  ancienne  et  son
développement semble avoir été parallèle à celui du langage parlé.
Des  spéculations  portent  sur  la  nécessité,  pour  nos  ancêtres,  de
pouvoir  communiquer  durant  les  tempêtes  de  vent  où l'intensité
sonore et les nuages de poussière soulevés excluaient la possibilité
de communiquer à haute voix ou par signaux visuels. Il est possible
que  cette  caractéristique  soit  apparue  chez  nos  ancêtres  voici
plusieurs centaines de milliers d'années terrestres, peut être même
un ou deux millions d'années. Vous devez savoir que nous sommes
un peuple au moins deux fois plus ancien que le vôtre, Bien que
notre évolution technologique et sociale fut très lente, et que nos
mutations  biologiques  furent  moins  fréquentes,  notre  évolution
corticale a bénéficié de l'influence du BB sur une durée au moins
double de la vôtre. Au cours des deux derniers millénaires (années
terrestres), nous avons su raffiner nos capacités télépathiques grâce
à  l'étude  scientifique  approfondie  des  mécanismes  cérébraux
afférents.

O6-138

Beaucoup  de  vos  frères  nous  demandent,  légitimement,  des
informations sur les peuples OEMMII qui vous visitent, ou sur les
interactions  entre  WOA,  OEMMII  et  WAAM-WAAM.  Ils  sont
souvent  frustrés  par  nos  réponses  qui  semblent  vagues ou parce
qu'elles  sont  des  répétitions,  formulés  différemment,
d’informations déjà fournies dans le passé. Il y a plusieurs raisons
pour cette imprécision.

- La première est due à la difficulté que nous avons à exprimer de
manière  concise  les  idées  sous  forme  dactylographiée.  Nous
essayons,  à  chaque  fois  que  c’est  approprié  et  possible,  de  la
combiner avec des illustrations didactiques. Nous sommes les seuls
en faute sur ce manque de précision dans nos rapports.

-  La  seconde  est  liée  à  notre  obligation  d'appliquer  les  règles
strictes  de  notre  code  moral,  parfois  difficiles  à  concilier,  en
particulier  quand  elles  s’appliquent  aux  relations  avec  des
OEMMII étrangers. Nous travaillons avec vous, conformément à
notre OUOUA, à la fois dans un sens éducatif, en essayant d'élever
votre  niveau  de  compréhension  de  la  nature  interdépendante  du
WAAM-WAAM, mais aussi dans une logique d'effet minime pour
éviter  l'emballement  de  causalité  d’une  soudaine  révélation
soutenue  par  des  preuves  irréfutables.  Nous  dispersons  notre
informations à visées à but pédagogique en vue de vous donner le
temps  de  digérer  l'information  transmise  et  de  chercher  vous-
mêmes  des  conséquences  directes  les  plus  logiques.  Nous



travaillons  avec  vous  comme  avec  nos  enfants.  Il  n'y  a  aucune
Vérité  révélée,  mais  une  découverte  progressive  que  toutes  les
choses sont reliées entre elles.

Nous n’agissons jamais selon la logique réductionniste qui serait de
relier le tout à WOA comme une cause racine d'un Multi-Univers
dont  l'évolution  est  déterministe  dans  les  moindres  détails,  ou
d’assumer  que la  totalité  du WAAM - WAAM est  régie  par  les
seules  lois  physiques  stochastiques  qui  s’appliquent  aux chaînes
d’IBOZOO UU sous-jacentes que nous utilisons pour modéliser.
Nous laissons toujours implicite que WAAM-WAAM porte en lui
les  lois  de  son indécidabilité  en  raison de  son observabilité,  en
pensant que des êtres vivent à l'intérieur et le déforment.

 

- La troisième raison est une réserve nécessaire. Nous ne savons
pas tout. Nous ne sommes pas les seuls à vous rendre visite et nous
devons  respecter  toutes  les  instructions  données  par  l'autre
OEMMII  voyageur  quand  nous  réussissons  à  établir  un  contact
officiel  avec  eux.  Certains  dont  nous  connaissons  l'origine  nous
demandent de rester discrets sur certaines informations. D'autres ne
nous disent pas ou même falsifient leur origine.

O6-139

La Sympathie,  l’Empathie  et  l’Amour  sont  des  degrés  qui  vont
croissant dans l’échelle émotionnelle. A chaque degré, l’émission
d’ocytocine exigée pour établir le lien télépathique entre OEMMII
s’accroit. Ce lien agit lui-même comme catalyseur de l’émission,
promouvant le renforcement des liens d’affection. C’est ainsi que
l’Amour  se  nourrit  de  l’Amour,  l’Empathie  s’alimente  de  sa
réciproque. Deux OEMMII qui vivent dans   l’indifférence ou du
ressentiment  l’un  pour  l’autre  ne  peuvent  établir  de  connexion
télépathique.  S’il  vous  plait,  éviter  à  tout  prix  une  relation
conflictuelle  avec  les  êtres  qui  vous  sont  chers  pour  conserver
intacte la communion avec eux.

@ostralopithec

L'Amour est un état de l'âme. On ne peut s'obliger à aimer. On ne
peut aimer tout.

L'Amour vient à nous. Si l'Amour ne vient pas qui pourrait vous le
reprocher ?

Lorsque l'Amour vient, si vous le rejetez, votre âme en souffrira.

Lorsque l'Amour est là, si vous ne l'alimentez pas, votre âme en
souffrira.

@jfd911



Les hurlements télépathiques incontrôlés par excitation permanente
des neurones effecteurs surviennent encore. Nous avons maintenant
les  moyens  de  détecter  immédiatement  leur  émetteur  afin  de  le
placer  sous  sédation.  Au  cours  de  sa  vie  chacun  des  OEMMII
d'OUMMO doit s'attendre à être assailli une vingtaine de fois par
ces  manifestations  anarchiques  émises,  en quasi  totalité,  par  des
adolescents qui sont encore en phase d'apprentissage et subissent
un stress neurologique excessif.

La relation avec les âmes des défunts reste possible, globalement,
par le truchement  de BB bien qu'une communication avec l'âme
spécifique d'un défunt, fusionnée dans BB, est illusoire. BOUAWA
s'exprime parfois au niveau subconscient, au travers d'un rêve ou
d'une illusion sensorielle, en utilisant l'image d'un OEMII décédé
pour  donner  plus  d'impact  à  son  message.  Des  mots  comme
clairvoyance  et  prémonition sont des chausse-trappes.  BOUAWA
dévoile, parfois à titre d'avertissement, ce qui sera ou pourrait être.
BOUAWA sait déjà le choix que fera son OEMII Mais il l'avertit
pour doser son choix d'une faible capacité de libre arbitre.

O6-144
Les lois devraient être édictées pour le bénéfice des peuples, et non
pour ceux qui les gouvernent.

Souvenez-vous de vos textes fondamentaux.
Souvenez-vous de vos droits.

De cœur et d’esprit.

OAY-82

R : Soyez avertis que cette information peut perturber certaines des
croyances de vos frères.

Nous  savons  que  plusieurs  de  vos  frères  posent  des  questions
légitimes  sur  la  réalité  de  ce  que  vous  appelez  réincarnation.
Ce mot contient en soi sa propre confusion en suggérant que l’âme
peut migrer dans un autre corps après la mort de l’ancien. Dans ce
sens brut, la réincarnation n'existe pas.
Quand un nouvel OEMII est formé, quand l'embryon atteint l'étape
du gastrula, BOUAWA est uni au corps en formation. Le lien qui
relie OEMII à BOUAWA et à BOUAWA BIAEII.. OEMBOOAW
est univoque et persiste dans toute la vie entière de l'OEMII. Quand
l'OEMII meurt, BOUAWA fusionne dans le BB.

Ceci ne signifie pas que la réincarnation est un mythe et que l'âme
d'une personne décédée ne peut pas être exprimée par une autre
personne. NON

Même si l'âme ne peut pas s’habiller ou réinvestir un autre corps,
elle peut partiellement imbiber un autre OEMII. Dans ce sens le
mot  réincarnation  n'est  pas  approprié.  Nous  essayerons  de
l'expliquer simplement, bien que les processus impliqués soient très



complexes.
Quand  BOUAWA plonge  dans  l'intégrité  du  BB,  il  garde  une
certaine singularité, partageant même la somme de particularités de
toutes autres âmes intégrées. Après être passé par le processus de
reconformation, BOUAWA garde la mémoire de la vie passée qui
était conforme avec les OUAA, à la mémoire des actes commis et à
leurs conséquences.
Cependant,  le  processus  de  reconformation  rend  compte  non
seulement des actes exécutés et de leurs conséquences, mais aussi
bien de quelques actions inachevées dont les conséquences prévues
ne pourraient pas déclencher. BOUAWA peut alors être laissé dans
l'espoir de ces conséquences potentiellement importantes.
De  tels  cas  peuvent  rester  non  filtrés  par  le  processus  de
reconformation, et l'espoir peut passer au travers. BOUAWA peut
alors garder un genre de remords ou de regret à n’avoir pu voir
quelques actions complètement accomplies.
Pour s’intégrer dans la pleine quiétude, BOUAWA peut employer
la ressource de BOUAWA BIAEIIi  pour s'exprimer par un autre
lien  d'OEMBUAW correspondant  très  étroitement  à  son  ancien
OEMBUAW. Ce processus laisse alors imbiber  la mémoire d'un
autre OEMII des souvenirs qui ne correspondent pas à ses vraies
expériences. L'imprégnation est plus efficace quand elle se rapporte
avec un jeune OEMII dont la mémoire presque vierge sera affectée
par un flux soudain d'information dense et claire.
Ceci peut être seulement fait en visant à finaliser quelques actions
en suspens ou révélations aux parents.
Ceci n'a rien à faire avec les médiums supposés qui rôdent autour
des personnes affaiblies par la perte de leurs aimés.

OAY-84

1)  Lorsque  l'OEMII  meurt,  toute  l'information  entropique  et
néguentropique de BOUAWAA entre dans BOUAEII BIAEII et est
entièrement traitée.
2) Toute l'information néguentropique et toute l'information utile
qui  n'est  pas  opposée  à  OUAA,  information  qui  peut  être  ni
entropique ni néguentropique, peut entrer dans BOUAWA BIAEII.
La plupart des souvenirs de la vie passée et les réactions vraiment
émotionnelles  associées,  de  la  douleur  intense  à  la  joie  intense,
peuvent passer à travers le processus de reconformation.

OAY-85

Q : Lorsque des ET traitent mal une autre race OEMMI, leur BB en
est-il affecté, eu égard aux règles en vigueur dans le cosmos?

R :  BB est informé de leur nocivité.
Aussi pour les OEMMII cruels envers les animaux, mammifères et
OEMMII de leur propre écosystème.



A titre d’information, ce qu’écrivait Nicolas L. il y a 20 ans 

L'OEMII

L'OEMII : l’organe des sens, l'être pensant matériel, l'être doué de
raison  plongé  dans  le  WAAM  -  WAAM.  Voici  comment  les
oummains définissent l'être humain, un capteur singulier capable,
par  sa  pensée,  de  signifier  le  cosmos.  L'être  humain  revêt  un
caractère  primordial,  car  il  est  l'aboutissement  ultime  de
l'évolution. On pourrait dire la structure la plus organisée possible
dans le  phylum d'évolution de l'organique.  L'oummite  détermine
comme  OEMII  un  anthropoïde  ayant  le  troisième  facteur
(l’OEMBUAW) ce lien avec l'univers des BUAWA, donc une âme
qui engrange des données statiques provenant de ses sensations et
de ses  "processus" cognitifs  raisonnés.  Nous allons  retrouver  ici
tous les concepts abordés dans les autres articles parce que l'être
humain est LE SENS de la création, le point de regroupement qui
explique la grande question que chacun se pose : "pourquoi suis-
je  ?".  Ne  vous  l'êtes-  vous  jamais  posée  ?....moi,  qui  écris  ces
lignes,  je  me  la  suis  certainement  posée  et  j'ai  ma  réponse;
seulement,  elle  s'apparente  plus  à  une  foi  qu'à  une  réelle
démonstration, alors.... donc..... voilà..... 

Nous avons vu dans le BAYODUU que l'être humain est voué à
une  phase  ultime  d'évolution,  ce  processus,  répondant  aux
contraintes  de  l'environnement  (  et  ne le  subissant  pas,  par  une
sélection des êtres faibles ), mène à une organisation encéphalique
qui tôt ou tard donne à l'homme la qualité de penseur. Cette pensée
ou cette conscience d'être soi est le premier stade du "câblage" de
la  responsabilité  de  l'homme  dans  son biotope.  L'être  n'est  plus
animé d'instincts de préservation mais d'une volonté de trouver le
sens de TOUT CELA. Là commence les gros problèmes, parce que
l'homme sait qu'il fait du bien, sait qu'il fait du mal, sait qu'il va
mourir et ne sait pas pourquoi il a fait tout cela si c'est pour finir en
caviar pour les vers de terre ! 

"Mais les oummains dans tout cela"...  Et bien ils ont les mêmes
problèmes que nous... Ils cherchent. Non, les oummains s'ils n'ont
pas  trouvé  un  sens  à  l'univers,  ils  ont  au  moins  trouvé
l'aboutissement de l'OEMII... Puisque tout ce que l'être pense et vit
est envoyé aux BUAWE BIAEI, nous sommes responsables de la
façon  dont  nous  allons  penser  le  cosmos,  responsables  de
l'influence  que nous exerçons sur nos semblables  parce que eux
aussi envoient leurs processus cognitifs au BUAWE BIAEI, cette
grande banque de "sentiments"  et  de "signifiants"  engrangés  par
tous  les  êtres  qui  ont  peuplé  et  pensé  depuis  que  l'OEMII  est.
L'oummite  conçoit  que  ce  qu'il  vit,  il  le  vit  donc  pour  lui,  ses
congénères et ses générations futures qui seront alimentées par la
banque de données BUAWE BIAEI. Voilà la fameuse fourmilière
que décrit Petit. Mais tout est logique dans une telle philosophie,



comment  des  êtres  peuvent  s'amuser  à  perturber  ceux  qui  le
suivront ?? D'autant plus si l'évolution de l'OEMII est en jeu. 

Les  stades  suivants  de  l'OEMII sont  une suite  d'organisation  de
l'encéphale qui le mène à penser de mieux en mieux le cosmos,
d'une  manière  plus  "objective"  ou  "tétravalente"  (ce  concept  ne
s'applique  pas  qu'aux  mathématiques). En  cela,  intervient  la
fameuse  néguentropie,  cette  lutte  contre  l'inévitable  dégradation
qu'est l'entropie galopante de la matière ou de la pensée. L'OEMII
doit, pour l'oummite, parvenir à l'OEMII WOA pour se réaliser en
tant  qu'humanité.  L'OEMII  WOA,  c'est  le  point  Oméga  de
Theillard de Chardin (encore lui) c'est l'attracteur universel. Mais,
comme c'est  inéluctable,  il  faut  qu'une humanité  parvienne  à  ce
"câblage " encéphalique de la manière la plus saine possible afin de
ne  pas  perturber  son  BUAWE  BIAEI  (qui  ne  l'oublions  pas
engrange aussi les lois morales de WOA) mais aussi afin de ne pas
perturber  les  BUAWE BIAEI  des  autres  humanités  du  cosmos.
Quelle responsabilité !! 

Nous  nous  sommes  demandé,  pendant  un  temps,  pourquoi  les
oummains  voulaient  savoir  s'il  existait  une possibilité  de liaison
télépathique  entre  eux  et  nous  les  terriens.  La  réponse  était
évidente, si télépathie il y avait, un lien entre les BUAWE BIAEI
des  différentes  ethnies  planétaires  était  mis  en évidence  (voir  la
logique dans le schéma ). Si donc nos bêtises d'humanité juvénile
influaient sur leur âme collective, raison de plus pour nous donner
la brimade.... Ont-ils aujourd'hui trouvé ce lien? le texte stipulant
cette question date de 1966.. 30 ans déjà. 

La traduction de l'OEMII WOA : homme Dieu. Nous ne pouvons
pas  occulter  notre  Jésus  planétaire.  Les  oummite  l'appellent
OYAGAA  WOA  (OYAGAA  =  TERRE),  il  est  en  tout  point
semblable de part sa vie à leur UMMO WOA qui en leur temps eut
le  même charisme sur toute  leur  planète.  Que dire  ?????? Nous
vous  laissons  penser,  c'est  plus  simple.  La  qualité  de  cette
configuration humaine réside dans l'objectivation de l'univers dans
sa pensée. Ainsi, l'OEMII WOA est un presque WOA, si bien qu'il
peut déformer de par sa condition l'état du WAAM. N'oublions pas
que  nous  sommes  les  senseurs  du  cosmos  et  c'est  l'OEMII  qui
renseigne  le  BUAWE  BIAEI  de  l'état  du  l'univers  de  par  sa
pensée/consciente.  L'OEMII  WOA  devient  donc  un  danger
potentiel pour tout le WAAM parce qu'il SAIT comment il EST.
Les oummains disent que l'OEMII WOA arrivant à un tel point de
conscience devient antinomique avec la réalité physique du cadre
dimensionnel qui l'accueil, et disparaît...Tout simplement. Fable ?
Religion ? Réflexion ? Nous ne savons plus, d'autant que ce sont
des  supposés  extra  terrestres  qui  nous disent  cela.  Une sorte  de
protection  naturelle  nous  impose  de  ne  pas  en  dire  plus.  Nous
n'avons pas le droit de détruire ni d'abonder dans ce concept. Tout
cela  est  aussi  logique que la théorie  des trous noirs qui existent
pour certains et non pour d'autres. Faîtes vous donc une idée, car,
nous ne voulons pas sombrer dans le prosélytisme. 



Nous aimerions quand même vous confier une gymnastique pour
intégrer les concepts oummains. Soyez tétravalents! Et ne rejetez
pas tout en bloc parce que cela vous dérange. 

L'OEMBUAW

L'OEMBUAW est  ce  que  les  oummains  appellent  le  troisième
facteur de l'homme. Ce processus connecte l'homme OEMII à son
âme (le BUAWA) est le rend ainsi responsable devant WOA car la
conduite de l'homme n'est plus de nature déterministe comme les
animaux  qui  (apparemment)  n'ont  pas  ce  facteur.  L'être  doté  de
l'OEMBUAW est ainsi libre de suivre ou de transgresser les lois
morales  et  irréductibles  de  WOA,  ce  qui  montre  bien  pourquoi
l'Oummite  "corrige"  d'une manière  intransigeante  tout  semblable
qui oserait sortir des lois transcendantes de son " Dieu " 

On  pourrait  se  demander  par  quel  moyen  une  entité
adimensionnelle,  le  BUAWA,  peut  diriger  une  entité
dimensionnelle  et  temporelle,  l'OEMII.  C'est  ici  qu'intervient
l'OEMBUAW. 

Il faut bien comprendre la théorie des IBOZOO UU pour intégrer
ce facteur,  car c'est  un processus quantique qui,  par nature non-
déterministe, joue le lien entre le corps, l'âme, l'esprit collectif. On
sait vulgairement que l'électron n'est pas localisable autour de son
noyau parce qu'il n'est ni onde, ni corpuscule, de même le principe
d'incertitude  Heizenberg  montre  que  le  comportement  des  sub-
particules est sujet au hasard pour ce qui est de leur localisation /
leur  vitesse.  Si  donc  deux  entités  qui  diffèrent  par  leur  nature
physique  (le  BUAWA  et  l'OEMII)  doivent  échanger  des
informations, cela ne peut se faire que par un processus ambivalent
tel un principe quantique. 

L’OEMBUAW est un réseau d'IBOZOO UU qui n'est plus sujet au
principe d'incertitude d'Heizenberg, parce qu'il entre en résonance
(au  sens  physique  du  terme),  ce  qui  lui  donne  la  possibilité
d'échange à "distance". Mais en aucun cas il ne transgresse les lois
physiques,  on  pourrait  dire  qu'il  utilise  une  particularité  de  la
nature. Pour mieux comprendre, essayons d'utiliser une image très
simple. Si vous avez une guitare dans une pièce où est diffusée une
musique, de temps en temps vous entendez les cordes de la guitare
se mettre à vibrer seule, c'est une résonance. L'OEMBUAW est une
corde de guitare,  votre corps c'est  la caisse de l'instrument  et  le
BUAWA  peut  être  assimilé  à  la  musique.  Le  processus  est
identique  avec  le  BUAWE BIAEI  et  ce  dans  le  sens  OEMII  /
BUAWE  BIAEI  ou  BUAWE  BIAEI  /  OEMII.  Les  oummains
localisent ce facteur dans l'encéphale humain, et la résonance est
mise en jeux par une série d'atomes d'un gaz rare, le Krypton. 

Comme  nous  pouvons  le  voir  dans  les  chapitres  consacrés  à
BUAWA et BUAWE BIAEI, tout ce que nous captons par nos sens



ou tous nos processus mentaux sont codifiés dans l'OEMBUAW et
engrangés par cet état de résonance dans le BUAWA et le BUAWE
BIAEI. La réciproque est vraie. Ainsi, les oummains expliquent la
télépathie,  qu'ils  utilisent  couramment  pour  palier  leur  défaut
"naturel"  d'élocution.  Le  BUAWA par  l'OEMBUAW envoie  une
pensée qui ensuite passe dans un autre réseau d'IBOZOO UU de
l'OEMBUAW  pour  l'envoyer  au  BUAWE  BIAEI.  Ce  dernier
redescend l'information vers le destinataire du message ( un code,
une clef est propre à chaque Etre ) par son OEMBUAW et enfin le
réseau responsable de l'émission vers le BUAWA du destinataire
relance le message au BUAWA du destinataire ( ouf !! )

Vous  voyez  que  le  troisième  facteur  de  l'homme  est  primordial
dans  un  réseau  humain,  car  il  permet  une  liaison  autre  que
sensuelle, mais il unifie l'expression de l'esprit collectif à tous les
êtres  qui  veulent  bien  les  intégrer  (n’oublions  pas  que  nous
sommes libres ... ). 

Du  point  de  vue  de  la  science  terrienne,  que  dire  ?  Certes  la
physique  quantique  est  à  l'état  embryonnaire,  nous  n'avons  pas
encore compris ou modélisé mathématiquement la réalité de ce que
nous  voyons.  La  physique  des  particules  montre  effectivement
qu'aujourd'hui  les  comportements  quantiques  n'ont  pas  une
mathématique adéquate. C'est donc aux mathématiciens d'élaborer
un langage que la physique pourra utiliser dans ses observations.
Les Oummains utilisent toujours nos faiblesses scientifiques pour
avancer  des  concepts  monstrueux  de  logique.  L'âme,  le  corps,
psyché, soma, tout ceci entre difficilement dans des considérations
scientifiques  et  nous n'avons que nos  religions  pour  affirmer  ou
infirmer  les  concepts  oummains...  encore  des  bases  faibles  car
indémontrables.  Nous sommes seulement capables de dire : c'est
logique et cela expliquerait toutes ces choses que nous entrevoyons
ou discernons. Mais pourquoi y a t il des religions ? pourquoi des
phénomènes de groupes? Pourquoi retrouvons nous des concepts
identiques dans des peuples qui ont évolués séparément ? On peut
élaborer des théories, mais si elles n'ont pas de langage pour les
signifier elles resteront conceptuelles.

Le BAYIODUU 

Comme nous l'avons défini dans le BUAWE BIAEI, cet univers où
seraient  stockées  les  âmes  collectives  des  différentes  ethnies
planétaires  jouerait  un  rôle  prépondérant  dans  le  phylum
d'évolution  des  êtres  vivants.  En  fait,  cette  psyché  collective  "
contient  l'information qui module l'évolution".  Doit-on pour cela
considérer  que  les  oummains  pensent  que  le  processus  de
l'évolution  est  un  principe  anthropique,  que  toute  la  création
vivante est déterministe et répond à un plan divin ?. OUI ou NON,
et ce "ou" est inclusif. 

En  fait  la  théorie  est  un  savant  mélange  de  Darwinisme,  de
créationnisme et de la théorie des équilibres pondérés chers à S.J.



Gould. Mais plus encore, c'est la théorie de Theillard de Chardin
qui domine dans l'explication de l'évolution vue par les oummains. 

Cet homme, bien terrestre,  nous a légué une théorie  que peu de
scientifiques osent aborder encore aujourd'hui. Peut être parce que
ce scientifique / paléontologue / anthropologue était avant tout un
prêtre  !  condition  qui  rebute  par  principe  la  science...  donc
arrêtons-nous ici. Non ?, bon alors ayons l'esprit ouvert. N'oublions
pas que nous étudions une ethnie qui se dit extra-terrestre, que nous
n'avons  jamais  vu  et  qui  pourtant  rend  les  gens  crédules  !!  .
Attitude  similaire  aux  croyances  religieuses.  Donc,  nous  nous
devons d'étudier ce que nos contemporains proposent en parallèle
avec ce que nos Oummains Volants Non Identifiés avancent. 

Nous observons dans la nature un phénomène de complexification
du  vivant,  cela  toutes  les  théories  le  reconnaissent,  mais  tout
diverge dès que l'on parle d'adaptation. Theillard et les oummains
(amusant  comme  amalgame  )  pensent  qu'en  fait  les  organismes
répondent  à  l'environnement,  non  pas  par  une  longue  sélection
naturelle (Darwin) mais plutôt par une pré-organisation dirigée par
un phénomène intra et/ou extra génomique. Cela ne veut pas dire
que  le  biotope  ne  sélectionne  pas,  ce  dernier  impose  une
configuration  du  vivant  dans  ses  possibilités  d'évolutions  (de
phylum). Cette nuance dérange, car les mutations hasardeuses n'ont
plus  le  rôle  prépondérant  qui  colle  à  la  majorité  des  théories
évolutionnistes. 

Il existerait un processus "intelligent" qui dirigerait, en conformité
avec  l'environnement,  tout  le  vivant.  Theillard  de  Chardin,  tout
comme Darwin s'est inspiré de ses observations pour exposer sa
théorie  mais  il  n'a  pu  l'expliquer  que  dans  un  fabuleux  essai
philosophique : " le phénomène humain ". Si vous lisez ce livre
(1930  )  et  les  textes  oummains  (  1966  ),  vous  y  verrez  un
formidable plagia. Mais les oummains dans un autre texte avouent
que certains scientifiques terrestres leur ont révélé bien des notions
qui leur étaient inconnues . Soyons sérieux. Aujourd'hui, Theillard
resurgit  dans  les  thèses  scientifiques,  et  certains  paléo-
anthropologues (français) ont découvert qu'il existait une logique
dans la complexification  humaine.  Logique qui  fait  entrevoir  un
processus directif  qui reste à découvrir.  Theillard a nommé cette
logique,  il  l'a  assimilé  au  point  Oméga,  un  attracteur  (  au  sens
mathématique  )  qui  dirigerait  l'évolution  vers  un  point
d'aboutissement  optimum  de  l'espèce  humaine.  Les  oummains
disent  de  même  (évidemment)  et  nomme  le  processus  directif
BUAWE BIAEI agissant par l'intermédiaire du BAYIODUU.

Le BAYIODUU se trouve intégré à l'ADN des êtres vivants, C'est
un  double  réseau  d'IBOZOO  UU  qui  agit  dans  notre  réalité
physique en résonance avec le BUAWE BIAEI (principe similaire
dans l’OEMBUAW). Toutes les possibilités de phylum préexistent;
c'est comme définir toutes les possibilités de combinaisons d'une
partie  d'échecs.  Ces  possibilités  sont  "câblées"  dans  le  BUAWE
BIAEI  et  sont  intégrables  dans  le  BAYIODUU.  Si  vous  vous



reportez  au  schéma,  nous  avons  simplifié  très  grossièrement  le
BAYIODUU.  Le  BAYIODUU  reçoit  des  informations  qui
définissent l'environnement, ces informations sont confrontées avec
la configuration génomique existante et si un changement s'impose,
ce  même  BAYIODUU déclenche  la  mutation  génique  adéquate.
Plus encore, nous avons vu qu'il existait un but ultime à l'homme
( le point Oméga de Theillard). Ce but se traduit par l'orientation
logique que suit l'évolution en général et qui a été mis en valeur
récemment par nos scientifiques dans l'évolution humaine. 

En conclusion, nous pourrions dire que le couple BUAWE BIAEI /
BAYODUU  est  un  principe  gödelien,  ou  méta-gödelien.  Nous
serions  le  résultat  d'une autre  réalité  qui  assiste  notre  évolution.
Mais nous ne pourrions pas évoluer sans cet attracteur. Cela rejoint
les travaux du physicien Penrose ou du prix Nobel de médecine
Eccles lorsqu'ils essaient de définir mathématiquement une entité
similaire : LA CONSCIENCE. 

Le BUAWA

Le  BUAWA  (l'âme)  rejoint  les  concepts  de  nos  principales
religions.  Le BUAWA n'est  pas  dans le  temps,  il  n'est  pas dans
l'espace qui nous est accessible par nos sens, mais tout comme le
BUAWE BIAEI, il a une réalité physique dans le WAAM WAAM. 

Son rôle est d'encoder, à la façon d'une mémoire informatique, tous
les événements, il intègre tout ce que captent nos sens et tous les
processus mentaux que nous développons tout au long de notre vie.
Dans un processus inverse le BUAWA dirige la conduite de notre
corps  tridimensionnel  que  les  oummains  nomment  OEMII.  En
d'autre terme, exit le culte du corps qui pour les oummains n'est
qu'un capteur qui renseigne d'une part le BUAWA et d'autre part le
BUAWE BIAEI par un processus nommé OEMBUAW.

Ainsi on comprend mieux pourquoi les oummains considèrent que
chaque être vivant est responsable devant toute sa communauté, car
si par malheur un petit réseau de déviants prend forme, c'est tout le
BUAWE BIAEI qui est infecté et par réflexion au sein du BUAWE
BIAEI, toute l'humanité oummite se corrompt. C'est pourquoi, ils
détectent dans leur société tous les psychotiques ou schizophrènes
pour les mettre hors d'état de nuire (par un moyen non douloureux
qui n'est en fait qu'une opération chirurgicale). 

C'est pourquoi leur société nous fait tant penser à une fourmilière,
tous pareils mais tous unis pour progresser dans l'évolution de leur
conscience. 

Le BUAWE BIAEI

Le  BUAWE BIAEI,  que  les  oummains  ont  traduit  par  "  esprit
communautaire  ou social  ",  s'apparente à un esprit  collectif.  Cet



"être"  est  en  fait  un regroupement  des  âmes  (BUAWA) de tous
ceux qui ont peuplé un astre. Les oummains se trompent en pensant
que nos théologiens n'ont jamais entrevu la possibilité d'être d'un
tel  Être.  Le  père  Theillard  de  Chardin  dans  "  Le  phénomène
humain " parle d'une Âme des âmes qui ressemble dans son sens
philosophique au BUAWE BIAEI. Enfin, les oummains n'ont peut-
être pas tout lu.... 

Un des rôles de cette forme d'être est très " simple " ; puisqu'elle
est  idée de WOA, elle  intègre ses patrons de conduite  ou " lois
morales ". Nous serions, par un processus interne à notre encéphale
en  liaison  avec  cet  Etre,  ainsi  le  BUAWE  BIAEI  nous  envoie
continuellement, depuis que nous sommes humanité consciente, ses
patrons  de  conduites.  Il  existe  aussi  un  processus  inverse  qui
renseigne  par  notre  intermédiaire  (  notre  corps  )  le  BUAWE
BIAEI. En effet, tout ce que nous captons par nos sens, ainsi que
nos processus mentaux sont expédiés à cette entité afin d'effectuer
une sorte  de mise  à jour de cette  grande Âme des âmes.  Après
"traitement  des  données  "  l'information  redescend  vers  notre
encéphale.  

Pour ne prendre que la religion chrétienne, il n'a pas été explicité,
dans  la  Bible,  une  âme  collective  mais  plutôt  une  vision
anthropomorphique d'un "lieu" où seraient réunies les âmes après
la mort du corps : "le paradis ". Pour ce qui est de l'expression des
codes moraux au travers de nous, la chrétienté fait appel à l'esprit
saint étroitement lié à Dieu pour nous inspirer (in spiritus : l'esprit
en nous ). 

Le BUAWE BIAEI serait très grossièrement une unification de ces
deux concepts de la religion chrétienne. Mais la question évidente
est: qu'est ce qui permet cette liaison entre ces entités si éloignées
dans leur réalité physique? Voir le chapitre sur l’OEMBUAW. 

Le  BUAWE BIAEI  dirige  aussi  toute  l'évolution  du  vivant  par
l'intermédiaire d'un processus proche de OEMBUAW, de part ses
caractéristiques quantiques, qui se nomme BAYIODUU. En effet,
il ne s'agit pas ici d'un processus anthropique tel qu'on le conçoit
dans  les  théories  de  l'évolution,  mais  plutôt  d'une  capacité  à
déclencher  un  phylum  d'évolution  lorsque  certains  critères
(sociaux, climatique, cosmologique, géologiques etc...) sont établis.

L'OEMBUAW

L'OEMBUAW est  ce  que  les  oummains  appellent  le  troisième
facteur de l'homme. Ce processus connecte l'homme OEMII à son
âme (le BUAWA) est le rend ainsi responsable devant WOA car la
conduite de l'homme n'est plus de nature déterministe comme les
animaux  qui  (apparemment)  n'ont  pas  ce  facteur.  L'être  doté  de
l'OEMBUAW est ainsi libre de suivre ou de transgresser les lois
morales  et  irréductibles  de  WOA,  ce  qui  montre  bien  pourquoi
l'Oummite  "corrige"  d'une manière  intransigeante  tout  semblable
qui oserait sortir des lois transcendantes de son " Dieu " 



On pourrait se demander par quel moyen une entité adimensionnel,
le BUAWA, peut diriger une entité dimensionnelle et temporelle,
l'OEMII. C'est ici qu'intervient l'OEMBUAW. 

Il faut bien comprendre la théorie des IBOZOO UU pour intégrer
ce facteur,  car c'est  un processus quantique qui,  par nature non-
déterministe, joue le lien entre le corps, l'âme, l'esprit collectif. On
sait vulgairement que l'électron n'est pas localisable autour de son
noyau parce qu'il n'est ni onde, ni corpuscule, de même le principe
d'incertitude  Heizenberg  montre  que  le  comportement  des  sub-
particules est sujet au hasard pour ce qui est de leur localisation /
leur  vitesse.  Si  donc  deux  entités  qui  diffèrent  par  leur  nature
physique  (le  BUAWA  et  l'OEMII)  doivent  échanger  des
informations, cela ne peut se faire que par un processus ambivalent
tel un principe quantique. 

L’OEMBUAW est un réseau d'IBOZOO UU qui n'est plus sujet au
principe d'incertitude d'Heizenberg, parce qu'il entre en résonance
(au  sens  physique  du  terme),  ce  qui  lui  donne  la  possibilité
d'échange à "distance". Mais en aucun cas il ne transgresse les lois
physiques,  on  pourrait  dire  qu'il  utilise  une  particularité  de  la
nature. Pour mieux comprendre, essayons d'utiliser une image très
simple. Si vous avez une guitare dans une pièce où est diffusée une
musique, de temps en temps vous entendez les cordes de la guitare
se mettre à vibrer seule, c'est une résonance. L'OEMBUAW est une
corde de guitare,  votre corps c'est  la caisse de l'instrument  et  le
BUAWA  peut  être  assimilé  à  la  musique.  Le  processus  est
identique  avec  le  BUAWE BIAEI  et  ce  dans  le  sens  OEMII  /
BUAWE  BIAEI  ou  BUAWE  BIAEI  /  OEMII.  Les  oummains
localisent ce facteur dans l'encéphale humain, et la résonance est
mise en jeux par une série d'atomes d'un gaz rare, le Krypton. 

Comme  nous  pouvons  le  voir  dans  les  chapitres  consacrés  à
BUAWA et BUAWE BIAEI, tout ce que nous captons par nos sens
ou tous nos processus mentaux sont codifiés dans l'OEMBUAW et
engrangés par cet état de résonance dans le BUAWA et le BUAWE
BIAEI. La réciproque est vraie. Ainsi, les oummains expliquent la
télépathie,  qu'ils  utilisent  couramment  pour  palier  leur  défaut
"naturel"  d'élocution.  Le  BUAWA par  l'OEMBUAW envoie  une
pensée qui ensuite passe dans un autre réseau d'IBOZOO UU de
l'OEMBUAW  pour  l'envoyer  au  BUAWE  BIAEI.  Ce  dernier
redescend l'information vers le destinataire du message (un code,
une clef est propre à chaque Etre ) par son OEMBUAW et enfin le
réseau responsable de l'émission vers le BUAWA du destinataire
relance le message au BUAWA du destinataire ( ouf !! ) .

Vous  voyez  que  le  troisième  facteur  de  l'homme  est  primordial
dans  un  réseau  humain,  car  il  permet  une  liaison  autre  que
sensuelle, mais il unifie l'expression de l'esprit collectif à tous les
êtres qui veulent bien les intégrer (n'oublions pas que nous sommes
libres ... ).



Du  point  de  vue  de  la  science  terrienne,  que  dire  ?  certes  la
physique  quantique  est  à  l'état  embryonnaire,  nous  n'avons  pas
encore compris ou modélisé mathématiquement la réalité de ce que
nous  voyons.  La  physique  des  particules  montre  effectivement
qu'aujourd'hui  les  comportements  quantiques  n'ont  pas  une
mathématique adéquate. C'est donc aux mathématiciens d'élaborer
un langage que la physique pourra utiliser dans ses observations.
Les Oummains utilisent toujours nos faiblesses scientifiques pour
avancer  des  concepts  monstrueux  de  logique.  L'âme,  le  corps,
psyché, soma, tout ceci entre difficilement dans des considérations
scientifiques  et  nous n'avons que nos  religions  pour  affirmer  ou
infirmer  les  concepts  oummains...  encore  des  bases  faibles  car
indémontrables.  Nous sommes seulement capables de dire : c'est
logique et cela expliquerait toutes ces choses que nous entrevoyons
ou discernons. Mais pourquoi y a t il des religions ? pourquoi des
phénomènes de groupes? Pourquoi retrouvons nous des concepts
identiques dans des peuples qui ont évolués séparément ? On peut
élaborer des théories, mais si elles n'ont pas de langage pour les
signifier elles resteront conceptuelles. 

Le WAAM – WAAM

Le  WAAM -  WAAM,  traduction  :  pluri-cosmos.  Il  faut  vite  se
décharger de nos romans de S.F. pour comprendre cette vision de
l'univers (même si le dossier oummite peut être assimilé au plus
grand  jeu  de  rôle  du  monde).  En  fait,  il  ne  s'agit  pas  d'une
multitude d'univers parallèles, mais plutôt d'univers aux propriétés
physiques  différentes.  Ces  propriétés  étant  liées  étroitement  aux
orientations des multiples vecteurs des IBOZOO UU. Nous vous
conseillons de lire et comprendre en premier lieu ce concept avant
d'aller plus loin dans "l'exploration" du cosmos. Ainsi, le WAAM
ressemble en quelque sorte à la théorie d'Hawking sur les univers
bulles  (voir  dans  la  collection  Champs  /  Flamarion  son livre  de
vulgarisation) mais il n'a pas modélisé une logique pour entériner
de tels univers....Revenons à notre WAAM-WAAM, les Oummains
disent  que  nous  sommes  plongés  dans  un  univers
pluridimensionnel  qui  subit  dans  sa  structure  de  multiples
combinés. Mais pour l'oummite, la dimension n'est pas un vecteur
ou scalaire, la dimension est un cadre tridimensionnel dans lequel
EXISTENT des propriétés  spécifiques  à ce cadre,  ces propriétés
étant liées à l'orientation des axes des vecteurs des IBOZOO UU. 

Premier exemple, car, nous vous sentons déjà pantois, un positron
n'existe pas à l'état naturel dans notre cadre tridimensionnel ( c'est
une position, pas une démonstration ) mais est à l'état naturel dans
un autre cadre tridimensionnel et sa spécificité dans ce dernier est
la  même  que  l'électron  dans  notre  cadre.  Le  WAAM-  WAAM
consiste  en  une  infinité  de  cadres  tridimensionnels  avec  deux
limites  bien  définies  que  nous  développerons  plus  loin.  Ce  qui
diffère de nos concepts tient dans la signification de la dimension.
Nous avons vu dans le chapitre sur les IBOZOO UU que tout ce
que  nous  nommons  particules/ondes  se  définit  par  la  variation
angulaire  des  axes  des  vecteurs  de  deux IBOZOO UU liés.  Un



photon, un électron, un "graviton", peuvent ainsi être définis par la
spécificité  de  variation  des  orientations  des  vecteurs  de  l'I.U.
L'espace/temps  nous plonge dans un cadre à 4 dimensions  ou 4
vecteurs pour "parler oummite"...L'IBOZOO UU, se caractérise par
10  vecteurs  .  Notre  cadre  ou  notre  dimension  est  défini  par
l'orientation de ses vecteurs et comme l'orientation angulaire de ces
vecteurs  est  par  principe  infinie,  il  existe  une  infinité  de  cadres
tétra-dimensionnels.

Vous  comprendrez  mieux  maintenant  pourquoi  on  ne  peut  pas
parler d'univers parallèles, mais nous devons dire que l'univers (Le
WAAM  -  WAAM  )  ressemble  dans  sa  diversité  de  cadres  aux
multiples états d'être de l'eau (gazeux, liquide, solide ) ; tous ces
états  coexistent  mais  cela reste toujours un élément  composé de
molécules  H2O.  Nous  vivons  dans  l'eau  à  l'état  gazeux  mais
d'autres éléments n'existent que dans l'eau à l'état solide...(C'est une
image !). Autre exemple, vous pourriez dire que la couleur verte est
singulière, alors que sur votre moniteur elle est composée de trois
signaux RVB. Si tout votre écran est vert, un point au signal RVB
vert  n'apparaît  pas,  en  revanche  si  votre  écran  est  jaune,  votre
même point au signal RVB vert apparaît ... 

Ainsi, tout n'est qu'une histoire de référentiel  défini par un autre
référentiel, le signal RVB. Il n'est pas question de distance entre les
différents univers, ni de temps, ni d'autres choses, il est question de
spécificité  des  IBOZOO  UU  qui  caractérisent  ces  univers.  Les
oummains disent avoir pu se "plonger" dans une dizaine de cadres
différents par une simple variation de LEURS IBOZOO UU mais il
est un cadre qui nous est plus intéressant, c'est l'UWAAM ou anti-
univers ; il ne diffère que par le vecteur qui caractérise la masse, il
nous est donc symétrique mathématiquement parlant. Son action,
entre autre, serait de contenir notre galaxie dans une sorte de cocon
et  éviter  ainsi,  l'effet  de  force  centrifuge  qui  ne  serait  pas
compensée  par  la  fameuse  masse  manquante  qui  est  toujours
manquante dans les observations. De même, cet univers "longe" le
notre dans sa pluri-géométrie et sa particularité est que la vitesse de
la lumière en son sein pourrait être 50 fois supérieure à celle dans
notre univers, d'où la possibilité de voyager très rapidement d'un
point de notre espace à un autre à des vitesses fulgurantes. Il n'est
plus  besoin  de  fabriquer  des  expéditions  qui  dureraient  des
centaines  d'années  pour  aller  vers  l'étoile  la  plus  proche  (ce
qu'envisage les ubuesques astronomes tel Ribes, c'est au moins ce
qu'il raconte dans ses réunions d'informations). 

Nous vous parlions des univers limites, ils le sont encore une fois
dans  l'état  de  leur  IBOZOO UU.  Ces  univers  sont  nos  fameux
BUAWA et  BUAWE  BIAEI.  D'un  coté,  l'univers  des  âmes  de
l'autre, l'univers des Ames des âmes. Ce qui les caractérisent sont :
* Univers des BUAWA: masse nulle, vitesse du photon nulle, le
temps est par conséquence "gelé" et rayon d'expansion constant. *
Univers  des  BUAWE BIAEI: masse  infinie,  vitesse  du  photon
infinie et rayon d'expansion constant 



Il est surprenant de voir combien ceux qui divulguent ces textes ont
intégré  physiquement  ce  qui  pour  nous  n'est  que  pures
spéculations...Nos oummains n'ont plus de raisons de fabriquer des
religions puisqu'ils ont modélisé nos intuitions. En cela, une telle
société ne peut être que stable. Au moins sur ce point de vue. 

Encore une fois, nous vous dirons que nous n'observons l'univers 
que depuis notre siège....PLATON ! voilà l'homme qui aurait du se 
faire entendre dans le domaine des sciences, PLATON et sa 
caverne.... L'objectivation à l'état pur ! Les oummains diraient: la 
tétravalence qui supplante le manichéisme. 


